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Sur 4,000 km 
carrés, à 
quelques 
minutes de la 
capitale, 
s’étend une 
région qui veut 
vraiment 
faire parler 
d’elle, de 
ses gens, 
de ses 
artistes, 
de ses 
entrepre* 
neurs.
En
somme, 
faire
état de son ^ 
dynamisme 
à l’image de 
Jean*Roch 
Leclerc (à 
droite), 
entrepreneur 
charbonnier, 
et
de Yvette Dion 
(ci-bas), 
animatrice 
culturelle du 
Moulin 
Marcoux, de 
Pcnt-Rouge.
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IPORTNEUFI
Festival
après
festival
24 juin: la St-Jean fêtée à 
Notre-Dame-de-Montauban, à 
Portneuf, à Ste-Cathcrinc, à 
St-Casimir et à Donnacona 
7 au 10 juillet: Festival d’été 
St-Basile
15-16-17 juillet; Festival de 
la grosse bûche, St-Raymond 
Juillet: Festival du sportif, 
lac-aux-Sables 
2 ou 3e semaine de juillet: 
Festival à Grondines 
Juillet: Course de régates 
au Lac St-Joseph 
6 août: Festival de la patate, 
St-Ubalde
6 août: Fête des pompiers, 
Pont-Rouge 
11 au 14 août. Expo 
commerciale, Donnacona
19 au 21 août 275e 
Annivcnairc, IJeschambault
20 août: Festival du blé 
d’Inde, Neuville
Fin août: Expo agricole, 
St-Marc-deskjarriéres 
27 août; Festival du lin,
St-Léonard 
Janvier Festival du 
trappeur et Carnaval d’hiver, 
St-Léonard
Février-mars: Carnaval de 
Riviére-à-Pierre 
Mars: Tournoi amical de 
ballon sur glace, Donnacona

Se faire entendre
Pour plusieurs, Portneuf rappelle une 

excursion dans la réserve faunique du 
même nom. Pour d’autres, il s'agit d’une 
petite municipalité en bordure du fleuve St- 
Laurent avec un long quai en eau profonde 
cherchant à atteindre l’autre rive. Ce cahier 
spécial se veut une présentation du grand 
Portneuf, un territoire allant de St-August in 
à Grondines et s’enfonçant loin à l'intérieur 
des terres, dépassant les contreforts des 
Laurentides et dont les limites furent figées 
par Pacte d’Union de 1840.

Nous ne prétendons pas avoir fait le tour 
du jardin. Pour ce faire, il aurait fallu écrire 
un livre sur Portneuf. Nous avons privilégié 
la mosaïque, livrant ici et là une facette 
intéressante de Portneuf tout en faisant un 
clin d’oeil sympathique à ses gens et à leurs 
réalisations.

Se faire entendre, tel est le grand objectif 
de cette ré^on qui, pour le meilleur et pour 
le pire, doit vivre à l’ombre de la capitale. Se 
faire entendre au niveau administratif, bien 
sûr, mais aussi aux niveaux économique et 
culturel. La comparaison avec la Beauce et

<nn esprit d’entreprencurship est souvent 
évoquée au fil des conversations. La 
Beauce, citée en exemple depuis les années 
1970, suscite l’envie.

Mais Portneuf a relevé le défi en se 
donnant, malgré l’opposition ou tout 
simplement l’inertie de la capitale, des 
outils pour avancer. Parmi cu.\, l'Office du 
tourisme de Portneuf et la Société 
d’expansion économique de Portneuf 
représentent deux organismes incarnant 
bien le dynapiisme de cette région de plus 
de 4,000 km , n’ayant aucun pôle central et 
comptant 52,000 habitants, pour une 
densité de 12 personnes au kilomètre carré. 
Et il ne faudrait pas oublier la MRC de 
Portneuf qui, en recoupant la grande 
majorité des municipalités du comté 
constitue un lieu privilégié pour discuter er 
lancer des initiatives.

Les pages qui suivent reflètent ce 
dynamisme régional.

Bonne leaure!
Adjoint au directeur de l’information 

Cahiers spéciaux

La mascotte du Festival du 
blé d'Inde.

Fin avril: Expo commerciale 
et industrielle de 
St-Marc-des-Carrières 
Mai: Festival du pâté 
chinois de Deschambault 
Juin; MRC St-Basile

LE SOLEIL
Ce cahier spécial est une réalisation de la Rédaction du SOLEIL.
RÉDACTION:
Direction du projet: Magella Soucy 
Supervision: Alain Gazaille
Journalistes; Roch Oesgagné, Jean Martel, Michel Corbeil, 
André-A. Bellemare, Isabelle JInchereau.
Collaborateurs: Anne-Louise Champagne. René Bellemare. 
Graphisme; André Bernard, Michel Samson

PUBLICITE:
André Dumont
Adjoint au gérant, division de la pu­
blicité de détail

Le Soleil, 390 rue St-Vallier est, 
Québec GIK 7J(>
Tél.: 847-3233
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Au moins It>,üOO 
Français viendront fai­
re un petit tour chez 
les cousins portneu- 
viens cet été. Ft pas 
seulement en passant: 
ils y vont pour cou­
cher une nuit ou deux 
et partager des mo­
ments de leur vie 
quotidienne.
■ Anne-Louise

CHAMPAGNE
collaboraOon spéciale

Co chiffre représente les 
previsions faites en debut d’été; 
ce nombre peut augmenter en­
core Tous ces gens sont reçus 
dans les villages de St-Ubalde. 
St-l^onard et St-Alban. L’orga­
nisme V'acances-Familles place 
ses 11 .(MK) invités chez des fa­
milles de St-Ubalde et de St- 
Léonard et un couple de St-Al­
ban, M. et Mme Gilles 
Bertrand. s’tKcupe de loger les 
5,(KM) autres dans des familles 
de leur village.

Outre ces invités spéciaux, 
les gens qui visitent Portneuf 
viennent principalement du 
Quebec (61 pour 100) et de 
l'Ontario (15 pour 100), selon 
un rapport de fréquentation des 
kiosques d’information de l’Of­
fice du tourisme de Portneuf 
(OTP). IvC même rapport révèle 
que plus de la moitié des gens 
ne font que passer. Il souligne 
aussi un fait étonnant; 55 pour 
l(K) des gens qui se sont arrêtés 
aux stands ne savaient pas 
qu'Us étaient dans Portneuf.

Aussi, les responsables du 
tourisme dans la région ne veu­
lent plus seulement regarder
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Les chutes du cinq dollars canadien (l’ancien) ont fait sortir les appareils-photo, à Notre-Oame-de-Montauban.

passer les automobilistes qui se 
rendent de Québec à Trois-Ri­
vières, ou l’inverse. Désormais, 
on tente de les attirer, mieux de 
les intercepter!
Faites monter le 
facteur

Ainsi, deux jeunes étu­
diantes en tourisme du collège

Mérici, Marie-Claude Dupont 
et Manon Beaupré, ont fignolé 
un projet tout à fait original 
pour faire découvrir la région 
de Portneuf aux touristes. Elles 
ont imaginé de faire monter 
dans la voiture de ceux qui en 
auront le goût un facteur en ha­
bit d’époque. Celui-ci pourra 
prendre place à bord de votre

«Les carottes pas assez cuites»

vehicnile au kiosque d’informa­
tion touristique de Donnaconna 
et descendre à celui de Des- 
chambault. Tout au long de la 
ballade, il vous causera de la 
region.

Marie-Claude et Manon ont 
egalement mis sur pied un ral­
lye dont les questionnaires se­
ront disponibles chez les com-

POl'R; le sirop d’érable, 
les grands espaces, le whisky 
canadien. CONTRE: le sirop de 
poteau, les carottes pas assez 
cuites et les petits animaux 
morts sur la route.

Ce sont des impressions re­
cueillies « sur le tas » auprès 
d’un groupe de touristes fran­
çais (quelques-uns des 16,000 
attendus cet été) qui se prépa­
rait à passer une nuit à St- 
Ubalde. Ce groupe de 45 em­
ployés de la pétrolière Elf- 
Aquitaine effectuait à la fin de 
mai une visite organisée de huit 
jours au Québec et en Ontario.

Une fois la 
barrière de 
l’Atlantique 

franchie, 
MM. Perron 

(père), de 
St-Ubalde, et 

Forât, de 
Lyon, se sont 

retrouvés 
comme de 

vieux amis.

Une visite éclair, d’ailleurs. 
Le « car » arrive de Montréal à 
17 heures, après une journée de 
magasinage (ce mot, inconnu 
d eux, est adopté à l’unani­
mité). Aussitôt, on se dirige 
vers la cabane à sucre de Ri­
chard Perron. Celui-ci explique 
le fonctionnement d’une éra­
blière, leur passe un petit vidéo 
sur le même sujet, leur fait goû­
ter au sirop, et, hop!, on rem­
barque et en route pour la chu­
te du « cinq dollars canadien », 
à Notre-Dame-des-Anges, 
rendue célèbre par l’ancien bil­
let de $5 oû sa gravue apparais­

sait au verso.
En fait, même si tout se 

passe vite, le coeur y est. Ri­
chard Perron et sa femme Co­
lombe recevront 250 touristes 
français cet été. Ce type d'é­
change culturel leur plaît beau­
coup. « Dès leur arrivée, on leur 
offre un « rye >*, bien apprécié, 
et la conversation commence. 
Durant le souper, on échange 
beaucoup d’information, d’a­
necdotes. En fait, j’en apprends 
autant qu’eux, car ils ont des 
choses différentes à raconter 
dépendant de la région d’oû ils 
\iennent. »

L* •oMI. »uné

Après le souper, la soiree ca­
nadienne. Puis, pour ceux qui 
restent deux nuits, la journée 
du lendemain se passe au 
rythme des hôtes, souvent sur 
la ferme ou l’érablière.

Des gens de tous âges occu­
pent l’autobus. Ils sont venus 
en famille, ou en couple, la plu­
part pour la première fois. Et ils 
sont très ouverts et curieux 
«Je viens pour parler, j’aime 
rencontrer les gens », explique 
Annick Raoult. une jeune dame 
qui voyage avec son epoux.

Ils trouvent les gens très 
sympathiques, et le contact se 
fait facilement. D’ailleurs, ils 
emploient en abondance des 
expressions toutes neuves pour 
eux, se traitant joyeusement de 
« newfie » et distinguant avec 
beaucouD de flair le sirop d’éra­
ble de ses imitations

Au moment de la rencontre 
avec le SOLETL, ils n’avaient 
pas encore goûté à la nourri­
ture familiale, mais ils ne sem­
blaient pas très impressionnés 
par celle des restaurants québé­
cois. En tout cas, tous s’enten­
dent pour dire qu’ils ne trou­
vent pas les carottes assez 
cuites Et une dame s’empresse 
d’ajouter. « Vous savez, je viens 
de la région de la Ixiire, ou la 
cuisine est excellente »•

manditaires. ta recompense 
une meilleure connaissance de 
la région Enfin, les deux 
jeunes filles assigneront un 
thème nouveau à chaque se­
maine. Souvent, ce thème souli­
gnera un festival

Par ailleurs, on veut inciter 
les passants à revenir L’OTP 
mise sur la formule des circuits 
pour attirer les gens En auto­
mobile. en canot ou en vélo, des 
itinéraires sont traces pour fai­
re profiler au maximum des 
beautés de la région

El puis, il y a les cours 
d’eau. Mille lacs et rivières, 
voilà de quoi rafraîchir un con­
tingent de touristes! Pas seule­
ment par la baignade- on fait du 
rafting sur la Batiscan et de la 
voile sur quelques lacs Ajoutez 
la pèche, et la liste des distrac­
tions aquatiques est t'omplète.
Majorité de 
campeurs

Le camping est une autre 
des activités qui attirent beau­
coup de gens à Portneuf. C’est 
d'ailleurs le principal mode 
d’hebergement choisi parles vi­
siteurs: 64 pour lÜO d’entre eux 
ont traîné leur tente en 1987, 
comparativement à .’16 pour lüO 
en 1986

Bien sûr, les htrtels et mo­
tels accueillent leur part de visi­
teurs (16 pour KKI) Mais les 
Québécois qui rechenhent un 
accueil personnalisé peuvent ' 
dormir sous les Gites du pas­
sant. Selon cette formule, diffé­
rente de celle qui accueille les 
Français, les visiteurs couchent 
et dejeûnent chez leur hôtes. Il 
y a trois gites dans la région de 
Portneuf, a St-Ubalde, Portneuf 
et Cap Santé, et chacun offre sa ( 
petite marque d’attention i 
spéciale • <



Le défi actuel de Poitneuf, selon le ministre 
de l’A^culture Michel Pagé et député de ce 
territoire, c’est de développer d’autres produc­
tions, afin de créer davantage d’emplois et de 
consolider l’avenir écononnque de toute la 
région.

Traditionnellement, sou­
tient-il, l'économie locale s’est 
toujours appuyée sur la trans­
formation des produits de la fo­
rêt, un secteur qui représente 
24 pour 100 de l'industrie ma­
nufacturière de cette région.

Il trouve cette situation ré­
confortante pour plusieurs cen­
tres urbains et petites munici­
palités de son comté possédant 
soit une grande usine à papier 
ou une entreprise familiale de 
conditionnement du bois, mais 
il constate, par ailleurs, que la 
région est toujours à la recher­
che de la stabilité industrielle.

En dressant le tableau de la 
circonscription qu’il représente 
depuis 15 années, Michel Pagé 
exprime sa «très grande confi­
ance en l’avenir d’une région 
porteuse d’espoirs et, sur bien 
des plans, avantageusement 
comparable à beaucoup d’au­
tres parties du Québeo. Elu à 
l’Assemblée nationale en 1973, 
à 23 ans, il s’avoue «bien fier 
d’étre un fils de la terre port- 
neuvienne et de sa population».

Une particularité de Port- 
neuf, c’est la présence d’indus­
tries majeures comme Domtar 
à Donnacona, Ford à Portneuf,
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Le défi de Portneuf pour Pagé: 
développer des produits

la Compagnie Saint-Raymond 
au nord. Matériaux de Cons­
truction (filliale de Esso) à 
Pont-Rouge, et autour de ces 
entreprises nombre d’usines de 
transformation et de condition­
nement du bois. Le député Pagé 
note toutefois que beaucoup de 
ces localités dépendent souvent 
d’une seule industrie. «Cette 
caractéristique de nombreuses 
municipalités mono-indus­
trielles peut être intéressante et 
sécurisante, mais cela implique 
aussi qu’il faut toujours recher­
cher le maintien de l’emploi et 
la stabilité industrielle», insiste 
Michel Pagé

Un comté 
exportateur

Pour lui. Portneuf est un 
comté exportateur. Décrivant, 
entre autres exemples, l’entre­
prise Ciment Québec à Saint- 
Basile, qui expédie près du tiers 
de sa production aux Etats- 
Unis, il démontre que Portneuf 
se place favorablement dans les 
premières positions parmi les 
régions exportant massivement 
leurs produits. Le granit de Ri- 
vière-à-Pierre est à 80 pour 100 
expédié à New-York et. récem­
ment, Adrien Volh, de Saint- 
Marc-des-Carrières étendait

Michel PAGÉ
son marché jusqu’en Algérie. 
Les Produits Labonté, de Port­
neuf (la ville), vient tout juste 
d’attaquer les marchés de Bos­
ton et de la Floride avec de nou­
velles variétés de produits 
marinés.

Le ministre de l’Agriculture 
rappelle aussi que la produc­
tion laitière de la région est re­
nommée. Il souhaite que des 
agriculteurs de Portneuf réédi­
teront cette année l’exploit 
réussi il y a cinq ans, en décro­
chant les trois grands prix du 
mérite agricole.

I.a production horticole de 
petits fruits est en plein déve­

loppement, le blé d’inde de 
Portneuf est de plus en plus re­
cherché, et les belles terres du 
territoire fournissent 18 pour 
100 de toute la pomme de terre 
au Québec.

Un secteur agricole fort do­
mine dans l’ouest du comté, un 
secteur économique dont dé­
pend 24 pour 100 des emplois 
agro-alimentaires, et Michel 
Pagé voit aussi l’expansion du 
marché régonal d’exportation 
dans l’agriculture.

Sans tambour, ni trompet­
te, il annonce l’établissement 
prochain de deux serres, une 
pour la production de la tomate 
dès cette année à Portneuf 
même et une deuxième en 
1989, à Saint-Basile, où seront 
cultivés divers légumes et des 
fleurs. «Nous travaillons pré­
sentement sur ces deux projets 
de plusieurs millions de dol­
lars», indique le ministre de 
l’Agriculture.

«Ca bouge»
Le députe Michel Pagé se 

dit très encouragé et confiant 
en l’avenir de sa région, où tout 
est en place pour intensifier l’é­
volution qu’elle connaît depuis 
une quinzaine d’années: l’auto­
route 40 qui ou\Te Portneuf sur 
l’extérieur, le gaz naturel, l’in­
frastructure portuaire et ferro­

viaire, le parc industriel qui s'a­
mène à Portneuf (la ville).

Il est tout autant stimulé 
par le vent de solidarité et de 
prise de conscience des gens de 
tous les milieux socio-économi­
ques et politiques engagés fer­
mement dans l’évolution d’un 
comté-tampon qui devient de 
plus en plus une région authen­
tique. Il ne craint pas plus qu’il 
faut «l’ombre de la capitale». 
«C’est le cas que plus souvent 
qu’autrement le focus est porté 
sur la capitale, mais, positive­
ment, cette situation nous 
oblige à renouveler nos défis, 
nos engagements et nos orien­
tations... et ça bouge dans Port- 
neuf.» affirme-t-il avec convic­
tion et satisfaction.

Enfin, pour le député-mi­
nistre, l’économie du grand 
Portneuf s’appuie fortement 
aussi sur l’activité récréo-tou- 
ristique et la villégiature dans 
de beaux, purs et grands es­
paces; sur la culture, le théâtre 
et le patrimoine plus que tricen­
tenaire; rhôtellerie, la restaura­
tion, les loisirs et le plan de dé­
veloppement touristique. Les 
nombreux développements 
dans les domaines de la Santé 
et de l’Education sont egale­
ment des éléments positifs de 
cette évolution de la région de 
Portneuf.*

Tout un potentiel.

CORPORATION DE DÉVELOPPEMENT DU PARC 
INDUSTRIEL DE ST-RAYMOND INC.
St Raymond de Portneuf, Québec. GOA 4G0 (418) 337 4992

■ Distanças Km Millas Superficie acres hectares
1 Québac 60 36 actuelle 64,6 26,2

•« 1 T.-Rivléras 96 60 disponible 35 14
O 1 Montréal 242 146 expansion 104 42,1

1 Toronto 788 490 Capacité portante1 Naw-York 850 528
6(X)0 Ibs ' pi2 29 350 Kg /

Pour de bonnes affaires...
Pour un milieu de vie exceptionnel.
Pour la proximité des grands marchés...
Pour les matières premières...
Pour la diversité des entreprises de service.
Pour des travailleurs au sens d'appartenance
inné, consciencieux, contribuant à façonner leur milieu
Pour le transport:

- autoroute 40 à 25 km;
- Canadien National dans le parc;
- Port de Québec et quai de Portneuf;
• Aéroport international de Québec.

Pour le prix des terrains et les subventions de taxes municipales... 
Pour les infrastructures d’aqueduc, d’égoût et énergétique 
Pour les services hospitaliers, scolaires et d’incendie.
Pour la structure commerciale, urbaine totalisant plus de 200 
commerces et services...
Pour le projet d’incubateur d’entreprises.
Pour le dynamisme industriel...
Pour établir rapidement votre réseau d’affaires___

La Corporation de développement du parc industriel de Saint-Raymond 
est I organisme de développement économique qui vous aidera à 
concrétiser vos projets et vous supportera à tous les niveaux 
de votre démarche d investissement et d’implantation.

.. .dans le grand comté de Portneuf
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Au^premier rang, bois et papier

Î'm

L« toWI, Vvon MongrMn

C'est SOUS cene forme que les blocs de granit sortent de la carrière 
de RIvière-à-Plerre. Les lourds cubes sont transportés jusqu'aux 
usines de transformation, à Saint-Augustin, par exemple. 
Nombreuses sont les personnes qui aimeraient voir ce travail 
s'exécuter au sein du comté.

itk

Si l’édifice de la Chambre de commerce de 
Saint'Raymond est construit en bois rond, ce 
n’est pas hasard. C’est un excellent moyen de 
souligner que l’exploitation forestière est tou­
jours l’industrie numéro un dans Portneuf.
■ Afwie-Loulse 

CHAMPAGNE
collaboration spéciale

Rien d'étonnant quand on 
sait que 84 pour lût) de la su­
perficie du territoire de la MRC 
de Portneuf est recouvert de fo­
rêt. Afin de se faire une image 
juste de la région, la Société 
d'expansion économique de 
Portneuf (SEEP) est en train de 
tracer un profil socio-écono­
mique en regroupant les don­
nées sur les différentes indus­
tries de la région. Les chiffres 
disponibles sont encore incom­
plets mais ils sont quand même 
révélateurs puisque les plus 
grosses entreprises sont déjà 
incluses.

Pour l'industrie du bois 
d'oeuvre (scierie, menuiserie), 
26 entreprises sur ont été re­
censées. Le chiffre d'affaires de 
ces PME réunies est de $.35 mil­
lions, et elles fournissent de 
l’emploi à 457 personnes Dans 
je cas du papier, les trois plus 
importantes papeteries (Dom- 
tar. Les Papiers St-Raymond, et 
J. Ford Ltée) présentent ensem­
ble un chiffre d'affaires de $40 
millions et font travailler plus 
d’un millier de personnes 
Même si trois autres entre­
prises de ce secteur restent à 
recenser, on constate déjà que 
le bois et le papier constituent 
vraiment l’épine dorsale de l’in­
dustrie de Portneuf.

En seconde place pour le 
chiffre d’affaires, la machinerie 
non électrique, un .secteur avec 
des ventes de $30 millions et 
qui emploie plus de 1.30 ou-

vners. C’est en quelque sorte 
une spécialité de la region En­
tre autres, l’entreprise RPM 
Tech fabrique des souffleuses 
pour les routes et pour les aéro­
ports. Une partie des produits 
sont exportés (environ 10 pour 
100, suivant les années), vers 
les États-Unis. On fait aussi ap­
pel aux souffleuses de Cap 
Santé dans les cas d’urgence: 
en 1977, l’état de New York en 
a commandé apres une tempête 
mémorable.

Ce n’est pas là le seul lien 
entre New York et Portneuf. 
Lors de la réfection de la statue 
de la Liberté, des tonnes de gra­
nit portneuvien ont été trans­
portées a New York pour solidi­
fier la base du célèbre 
monument De toute façon, ce 
matériel a servi de base a plu­
sieurs édifices On en retrouve 
aussi à Québec et Sillery, pour 
la bordure des nouveaux trot­
toirs. I^s carrières con.stituent 
un secteur important du comté 
Elles fournissent de l’emploi à 
plus de 156 personnes et repré­
sentent un chiffre de $13 8 
millions

André DUMONT

Pour se diversifier
Évidemment, le comté ne 

vit pas que grâce a ces trois 
seules industries De petites en­
treprises dans des sedeurs très 
vanés offrent des produits et 
des services diversifiés Mais la 
région voit plus loin on tente 
d’attirer de nouveaux investis­
seurs grâce a trois parcs indus­
triels, situés a Deschambault, 
St-Raymond et dans la munici­
palité de Portneuf
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Donnacona est une ville industrielle fondée en 1915. L’histoire de cette municipalité est étroitement liée é celle de la Donnacona Paper 
Co. Ltd., aujourd'hui la Domtar. C’est en 1912 qu’un industriel américain a fait l’acquisition du «fonds Jacques-Cartier « ou serortt 
construites les usines de papier. À cette époque, Donnacona regroupait trois habitations. Elle compte aujourd'hui prés de 6,000 
habitants. En 1984, la Domtar employait 650 personnes. Elle est bien sûr un des gros employeurs de la région, et un débouché Important 
pour les producteurs de bois.

Actuellement, il y a deux 
entreprises dans le parc de St- 
Raymond et les infrastructures 
sont en place pour accueillir de 
nfHiveaux locataires Aux ser­
vices déjà en place s'ajoutera 
bientôt un incubateur d’entre­
prises, comme l’explique M 
r)enis Plamondon, de la Corpo 
ration du parc St-Raymond 
« Grâce a ce projet, nous vou 
Ions favoriser la diversification 
des entrepnsTïs dans la region, 
souligne-t-il. De préférence, 
nous accueiilemns celles prove­
nant de secleur autres que le 
bois. »

Par ailleurs, les jeunes en 
trepreneurs sont soutenus dans 
leurs projets par le GAJF 
(Groupe d’aide aux jeunes en­
trepreneurs) Son crxirdonna- 
teur, Guy Beaulieu, affirme 
qu’en 1987, 22 jeunes ont reçu 
de l’aide et 15 d'entre eux vint 
toujours en affaires aujour­
d’hui Il s’agit surtout d'entre 
prises de commerce de detail et 
de service Plus de $ 336,0(8J 
ont été investis et ont procure 
de l’emploi a une trentaine de 
travailleurs
Vers 1990

Actuellement, F‘ortneuf vit 
une pha.se de regroupement 
C’est-a-dire que la Sf>ciété d’ex­
pansion économique est en 
train de réunir a une même ta 
bie les organismes qui s’inté 
ressent au développement de la 
région La SEEP veut aussi 
tracer un portrait économique 
de son milieu Une fois cet outil 
en main, et tous les participants 
réunis, il sera plus facile de de 
terminer les projets qui méri­
tent une attention Le comté de 
Portneuf sera aussi mieux pré­
paré a participer au .Sommet 
économique de la grande re­
gion de Québec, en 1996

Un premier effort de déve­
loppement regional avait été le 
schéma d'aménagement, pré­
paré au niveau de la ,MRC « Il 
s’agissait, explique Andre Du­
mont, commissaire mdustnel, 
de planification Nous sommes 
maintenant prêts a passer a 
l’action »•
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DUFRESNE & PAQUET 
& CIE Ltée
Manufacturier de chartMMi de bois 
121, Saint-Alexis, Saint-Raymond

337-2282

Tél.: 268-3206
Vente et Service

DENIS BARIBEAU ET FILS LTÉE 
Véhiculés tout terrain Argo 

341, St-Joseph, St-Mare-des-Cafrieres 
(Portneuf) Que. GOA 480

Le Groupe

assurances
plamondon, moisan, thiboutot inc.

courtiers d’assurances

ASSURANCES
* VIE
* INCENDIE
* AUTOMOBILE
* RESPONSABILITÉ
* COMMERCIALE

BUREAU DE ST-RAYMOND:
292. rue St-Joseph, C.P. 549, St-RaymoïKl, Qc GOA 4G0 

Tél.: (418) 337-2294 — De Québec: 692-4294 
Fax: (418) 337-7281

BUREAU DE ST-BASILE:
353, rue de l’Église, St-Basile, Oc GOA 3B0 

Tél.: (418) 329-3223

BUREAU DE LORETTEVILLE:
assurance parent major itk.

90. rue Racine, Loretteville, Qc G2B 3W6 
Tél.: (418) 842-3685 — Fax.: (418) 842-7825

Produclear d aspcr- 
get Manckn. «tnet 
Il di tramboim.

AVPKWf J-'PA/rC ’5- '’'’d '•*5 BosFranes 

Quebec GOA 1 AO
(418) 329-2366

MENUISERIE
AUPETnc

SPÉCIALITÉS: 
ARMOIRES DE CUISINE 
MEUBLES SUR MESURE

86. rue Saint-Louis 
PORTNEUF VILLE

286-3164

CLAUDE
æsSb gignac

O Entrepreneur

• Briqueteur

• Maçon

^act icK vûtne 
à T^onùteu^'

111, rue Principale 
St-Gilbert, comté Portneuf GOA 3T0

Tél.: 268-3928

l

Une réussite 
de Portneuf

NOTRE RENOMMÉE SE RÉPAND COMME UNE TRAÎNÉE DE POUDRE!

LE QUÉBEC.......................................................................

L’ONTARIO........................................................

LES MARITIMES.................................

NOUVELLE-ANGLETERRE.. ........

Ciment Québec.

La SoMI, jMn.Mart» VUtanauva

Claude Paré, de Saint-Raymond, coordonne le programme 
de promotion de «la ville de l'automobile ».

Pourquoi St-Raymond 
«ville de l'automobile»?

II n’y a pas d’usine de montage dans 
Portneuf, mais on y trouve pourtant St- 
Raymond, «la ville de l’automobile», répu­
tation créée de toutes pièces grâce à l^s- 
prit d’initiative de sept marchands de 
voitures. Aujourd’hui, ce slogan publicitai­
re est intimement associé au nom même de 
la localité.
■ Roch DESGAGNé

«On ne peut qu’encourager une telle formule, nous 
trouvons que c’est bien et même original que certains de 
nos gens s’unissent ainsi pour être plus forts en se donnant 
un puissant budget publicitaire qu’ils ne pourraient s’offrir 
individuellement», commente M. Jean-Guy Bégin, direc­
teur général de la Corporation des concessionnaires d'auto­
mobiles de la régionale de Québec.

«Saint-Raymond - la ville de l’automobile», c’est le 
regroupement de Saint-Raymond Plymouth/Chrysler, 
Luxoto Inc. (Hyundai), Automobile Dalton Inc. (FordMer- 
cury), Germain (Chevrolet/Oldsmobile), Saint-Raymond 
Nissan, Futuroto Inc. (Toyota) et Sauvageau Automobile 
(Pontiac Buick).

L’association publicitaire de ces marchands remonte a 
cinq ans environ, alors que cinq d’entre eux lançaient une 
promotion télévisée. En 1985, deux autres concession­
naires se joignaient au groupe pour lancer une autre forme 
de publicité commune, «Défi CHRC».

«Tout ça nous a permis de consolider notre marché et 
surtout de traverser les années plus difficiles économique­
ment, en créant une force d’impact et un élément d’acha­
landage, plutôt que de nous débattre isolément», explique 
Claude Paré, qui coordonne ce programme en collabora­
tion avec Marcel Plamondon. Au départ, la formule avait 
permis à ces concessionnaires d’augmenter leurs ventes 
respectives, et ils ont continué l’expérience afin de mainte­
nir le niveau atteint.

«La ville de l’automobile est aujourd’hui connue à tra­
vers la province par ce qualificatif, notre coin est favorisé 
par le contexte touristique également, et les gens que nous 
accueillons avec un service personnalisé se sentent très à 
l’aise chez nous», insiste Claude Paré. Pour sa part, ce 
distributeur Nissan vient de se positionner parmi les dix 
meilleurs concessionnaires de cette marque au Canada.

Les concessionnaires du sud de Portneuf ne se sentent 
plus pris de vitesse, puisque, depuis un certain temps, ils 
ont lancé leur propre attraction: «La route de l’économie», 
la 138, réunissant Plamondon Auto (Ford) de Cap-Santé, 
Trio Dodge-Chiysler à Cap-Santé, Vauquelin (Chevrole- 
tyOldsmobile) à Neuville, et Automobile Donnacona (Hon- 
d.-)) à Donnacona.9
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A St-Marc-des-Carrières, le nouveau lempie alîi^a î^înci^n 
au moderne Un incendie l a détruit l an dernier Seule la 
façade a ete conservée.

Dans la région de Portneuf, que l’on soit 
pratiquant ou non, on soutient sa paroisse 
Aucune des 20 fabriques n’a de déficit et 
lorsque le budget montre des signes de 
faiblesses, on se donne la main pour ren­
flouer la caisse.

■ Jean MARTEL

Cette solidarité de tous, 
ce sens des responsabilités, 
constitue sûrement une des 
caractéristiques de Port- 
neuf. I.’aide qui a été obte­
nue pour reconstruire 
l’égli.se de Saint-Marc des 
Carrières, ravagée par un 
incendie l’an dernier, en est 
un exemple

Ici région pastorale de 
Portneuf n’epouse pas 
nécessairement les fron­
tières de la circonscription 
du même nom Au point de 
vue religieux, elle va de 
Neuville a l’est jusqu’à 
Grondines à l’ouest, et de 
Saint-Ubalde au nord-ouest 
jusqu’à Rivière-a-Pierre au 
nord-est Un conseil régio­
nal de pastorale, constitué 
de trois animateurs, cha­
peaute ce territoire, M Clé­
ment Naud. curé des Ecu­
reuils, soeur Gisèle Cantin, 
de lu Charité de Saint-Ixiuis. 
et Mme Denise Gouin.
Des projets

Une des caractérisques 
de Portneuf, c’est le grand 
nombre de personnes qui 
sont prêtes à prêter leur 
concours bénévolement 
quand on leur en fait la de­
mande Toutefois, précise 
M Naud, la grandeur du 
territoire fait que parfois il 
est difficile de déplacer des 
gens pour des sessions pas­
torales à caractère régional.

Soeur Cantin ajoute 
que le bénévolat fonctionne 
bien quand il s’agit de pro­
jets concrets. Par exemple, 
les comités d’initiation sa­
cramentelle mis sur pied 
dans les paroisses et les co­
mités de pastorale scolaire 
fonctionnent bien. Cepen­
dant. quand il s’agit de pro­
jets de pastorale sociale, il 
est plus difficile de susciter 
des bénévoles, parce que les 
projets sont imprécis et les 
objectifs vagues.

On constate aussi, di­
sent les trois animateurs, un 
certain individualisme pa­
roissial. Chaque paroisse 
préfère organiser sa propre 
pastorale. D’ailleurs, les 
curés sont habitués a tra­
vailler seuls.

Une lumière
Or, ces prêtres sont 

vieillissants, et il n’est pas 
certain que le diocèse pour­
ra les remplacer tous a leur 
départ. Il pourrait y avoir 
des regroupements de pa­
roisses. M. Naud dit que la 
population est bien con.sci- 
ente que dans l’avenir il fau­
dra bien s’accommoder de 
l’absence du prêtre, mais on 
ne veut pas y penser, on 
veut éloigner cette réalité

Soeur Cantin traduit 
bien les sentiments des 
gens; «Une lumière allumée 
au presbytère, dit-elle, c’est 
important pour eux».

Les animateurs non-cle- 
ricaux ne sont pas nom­
breux dans Portneuf Peut- 
être les cours conduisant au 
certificat en pastorale que 
l’université [.aval donne à 
Pont-Rouge produiront-ils 
une plus grande moisson 
d’animateurs laïcs de pasto­
rale. Une vingtaine de per­
sonnes sont inscrites à ce 
programme.

Portneuf compte une 
centaine de religieuses et de 
religieux encore actifs. Un 
grand nombre d’entre eux 
font bénévolement de la 
pastorale dans leur milieu

Enfin, depuis IG ans. a 
l’église de Neuville, il y a 
une messe pour les malades 
le premier samedi de juin. A 
cette occasion, l’église est 
remplie. Il y a eu aussi l’en­
voi missionnaire diocésain 
du 5 juin dernier, à l’aréna 
de Donnacona •

Aucune fabrique 
n'a de déficit

Aùim 7K. & 7K.
.Ùet

ENTREPRENEUR GENERAL 
EN CONSTRUCTION

MARIO ALAIN, Ing
piestclent

58, RUE ROUQUIN
VILLE PORTNEUF, QUÉ 

G0A2Y0
286-3357 286-3358

Lorraine Lemieux

CHOIX DE MEUBLES 
CANADIENS en pin

250, route 138, Neuville 
(418) 876-2676
666, Le Cavelier 

Sainte-Foy G1X3H8 
(418)652-8757

Le Groupe Transport Thibodeau Inc oeuvre dans 
le domaine du transport routier depuis plus de 45 
ans Dans le but de mieux répondre aux besoins de 
la clientèle, plusieurs permis ont été greffés au 
transporteur d’origine: “L. Thibodeau Transport 
Inc " pour devenir un des transporteurs majeurs au 
Québec, opérant aujourd'hui sous la bannière

THIBODEAU - SAGUELAC - MARCAN
En plus des régions de Montréal, de la Mauricie. de 
la ville de Québec, du Saguenay-Lac-St-Jean et 
Chibougamau, nos services couvrent maintenant 
les régions de Hull/Qttawa. Toronto Métrojaolitam 
et les Etats-Unis.

Un parc de véhicules de plus de 700 unîtes est à 
votre disposition en tout temps et une équipe 
dynamique de quelque 400 employés est a votre 
service

Pour du transport rapide et efficace, faites le bon 
choix

TORONTO
(416) 738-8802

MONTEBELLO
(HULL-OTTAWA) 
(819) 423-63S4

MONTREAL
(514)353-8780

MONTREAL
(MARCAN)
(514) 355-5052

TROIS-RIVIERES
(819)375-9611

'Marcan

PORTNEUF
(418) 288^3311

QUEBEC
(418)683-1906

CHICOUTIMI
(SACUENAV- 

LAC-ST-JEAN) 
(418) 545-7000

CHIBOUGAMAU
(418) 748-6047

POUR PARLER D’AFFAIRES
les agents de développement économique à votre service

Société
d’expansion
économique de Portneuf
too. Sl-Ja('qu(‘S, Sl-Kayniniid 
OOA4GO
(418)337-2404

Jeunes I

CENTRE D’AIDE AUX ENTREPRISES 
DE PORTNEUF INC.

105 ROUTE 138, C P 75. CAP-SANTE GOA 1K0 - (418) 205-4706

e
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O

<7 AEUNESSE
A la mesura d# tas ambitions...

100 rue Si Jacques 
St RaymoM GOA 4G0 

Têt 1418)337 4651
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965 AV BonA-OuAsaun. SI-MArc-dAA-CArrIArAa 
GOA 4B0 - (418) 268-5551
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Table ronde 
sur la région^

/

L'dvenir de Portneuf

Des atouts dans la manche
Portneuf possède tous les éléments essen 

tiels qui font la trame sociale, économique et 
culturelle d’une region qui veut consolider et 
intensifier son développement. Déplorant le 
fait que Portneuf est coincee entre les pôles 
d’attraction de Quebec et de la Mauricie, des 
personnes actives dans leur milieu de travail se 
sont dites déterminées à provoquer l’affirma­
tion de la region. «Un peu à l’exemple de la 
Beauce et du Saguenay-Lac-.Saint-Jean», répè­
tent ces artisans du renouveau de Portneuf.

A rinvitation du SOLFll,, 
une douzaine de ces personna­
lités du f^and Portneuf ont 
participe a une table ronde sur 
l'avenir de leur regM>n dans le 
cadre de ce cahier spécial 

Pour eux. tous les facteurs 
sont en place:

I une population active, mou 
vante, dont on doit endiguer 
l’exode des jeunes et dont le 
vieillissement est en quelque 
sorte compense par un fort 
courant de ceux qu'on appelle 
les «transplantes», qui ont ap­
porté du sang neuf;

■ une qualité de vie exception­
nelle et enviable (on décrit 
Portneuf comme le «parc éco 
logique» de l'agglomération 
urbaine de Québec).
■ des services scolaires et de 
santé a perfectionner et a ren­
dre plus accessibles pour 
toutes les communautés dissé 
minces à travers le grand 
Portneuf;

Une merveille: l'autoroute 40
Fragilité des structures economiques, ab 

sence d'une «capitale» régionale, manque d'é­
clairage sur l'exterieur, déficiences dans l’ex­
ploitation du potentiel industriel et 
commercial, dispersion des forces d'un vaste 
comte constitue de deux «solitudes» sur bien 
des plans... Ce sont la des situations qu'on veut 
corriger dans Portneuf.

Ce nouveau souffle d'un grand Ponneuf en 
devenir se trouve dans divers éléments déclen­
cheurs qui se sont manifestes depuis une dizaine 
d'annees surtout, entre autres, avec la création 
d'un reseao de communication adéquat branche 
sur l'axe majeur qu'est devenu l’autoroute 40, et 
plus récemment grâce au programme de regené 
ration de la Jacques-Cartier.

Cet eveil des forces vives du milieu le presi­
dent de l'Office du tourisme de Portneuf, M Jac­
ques Kobitaille, le ramène au début des années 
HO, «alors que notre region avait ete très dure­
ment touchée par la crise».

Pour M. Jacques Landry, urbaniste de la MRC 
de Portneuf, l'implantation d’une structure de 
municipalité couvrant plus des trois quarts du 
comte (de Saint-Augustin à Grondine.s). avec 
comme principale mission d'y implanter un plan 
global d'amenagement, aura aussi grandement

contribue à creer un mouvement de solidarité 
régionale plus fon à travers ce qu’il deent com­
me «deux Portneuf. deux solitudes, le territoire 
urbanise et très industrialise du sud-est. par rap- 
pvirt a l’amere-pays où ya continue de dépenn»
• Il faut se parler entre nous, pour faire débloquer 
des idees et des projets», msiste-t-il.

Le president de la Société d'expansion écono­
mique de Portneuf, M Jean-Marie Plamondon. 
considère pour sa part que la region de Portneuf 
ne sera plus en perte de vitesse une fois bien 
engagée cette demarche concertée de tous les 
intervenants

«11 nous faut develojiper une mentalité régio­
nale assez fone pour aller chercher les pouvoirs 
de decider nous-mémes de nos besoins, de nos 
objectifs et des budgets (X)ur les concréti.ser», 
enchaine le directeur de la SFEP, M André 
Dumont

Le monde de l education représente par MM 
Marc Rohitaille et Michel Walsh, responsables de 
la formation aux adultes a la régionale Tardivel, 
entend de son côte jouer un rôle de soutien au­
près des organismes de développement regional 
«L’expertise en education des adultes, pour sup­
porter le développement regional, nous l'avons», 
affirment-ils •

enfin, des ressources agri­
coles, forestières et minières 
abondantes qui alimentent des 
industries fort productives et 
d’autres entreprises à .stimuler 
ou à développer

«Le nouveau 
marbre»

Portneuf dispose d’une 
structure industrielle établie 
principalement sur la produc­
tion forestière et papetière, sur 
l’agriculture et sur des 
matières premières de base 
comme le granit et certains mi­
nerais Mais toute cette struc­
ture est dispersée aux quatre 
coins d’un immen.se territoire 
(plus de J.iHM) km ), et l’écono­
mie de la plupart des villes ou 
localités est «fragile» puis­
qu’elle depend généralement 
d’une seule de ces entreprises.

Engagées dans le redres­
sement economique de Port­
neuf. ces personnalités enten­
dent corriger des situations 
qu'ils jugent anormales dans 
divers secteurs industriels et 
agricoles de leur region qui 
continue de .se vider de .ses 
riches ressources de base

Par exemple, presque 
toute la production agricole 
(95 pour 100) est transformée 
a l’e.xteneur de leur territoire, 
comme le sirop d’erable que la 
région produit qui est traité à 
Plessisville dans les Bois- 
Francs. souligne Alain Gau­
thier, de l'L'nion des produc­
teurs agricoles.

tes derniers, réalisant 
qu il laissent échapper un 
potentiel inestimable, élabo­
rent maintenant des projets du 
type de la fromagerie Cayer de 
Saint-Ravmond. dont une di­
versité de pnxluits sont aujour­
d’hui exportés jusqu’en 
F'urope

La table ronde regroupait en 
commençant par te coin In­
férieur gauche et dans le 
sens des aiguilles d'une 
montre: Anne-Louise Cham­
pagne, Journaliste, Alain Ga- 
zallle, cadre de la rédaction 
du SOLEIL, Yvette Dion, du 
Conseil de la culture, Jac­
ques Landry, de la MRC de 
Portneuf, Jean-Marie Pla­
mondon et André Dumont, 
de la Société d'expansion 

[J économique de Portneuf, 
Jacques Robitallle, de l'Of­
fice du tourisme de Port­
neuf, Marc Robitallle et Mi­
chel Walsh, de la régionale 
Tardivel, Patrice Bilodeau et 
Guy Gervals, de la Restaura­
tion de la Jacques-Cartier, 
Gilles Chartier, du CLSC- 
Portneuf, Alain Gauthier, de 
l'UPA, et Diane Paquln, du 
Courrier de Portneuf Ab­
sent sur la photo. Claude 
Duplain. de la Chambre de 
commerce de St-Raymond.

Autre cas d’un<* m.Uierp 
première qui sort de la région 
sous forme brute, en blocs de 
.30 tonnes le granit que l'on 
retrouve dans les buildings de 
New York et d’autres grandes 
cités, mentionne pour sa part 
André Dumont, directeur gé 
neral de la Société d'expansion 
économique de Portneuf

Mais dans ce cas particu 
lier, on parle de plus en plus 
d’une industrie à Portneuf 
Station pour la transformation 
de cette res.source en tuiles, un 
produit fini qu'on appelle -le 
nouveau marbre».

Citant en exemple l ex- 
pansion du secteur de la trans­
formation et du conditionne­
ment du bois, qui utilise 2-1 
pour 100 de la production fo­
restière dans plusieurs entre­
prises locales de Portneuf. 
comme Matériaux de cons­
truction de Pont-Rouge, cm 
veut inculquer l’esprit d'entre- 
preneurship chez les Portneu- 
vnens.

On peut parler aussi de Ci­
ment Québec de Saint-Basile, 
de Adrien \'olh de Saint-Marc 
des-Carrières et de la charcu­
terie Labonté, des industnes 
qui ont atteint les marchés 
étrangers. I.a relance de la pa­
peterie de Saint-Raymond est 
aussi attribuable aux marches 
CAterieurs

«Il faut s’associer davanta­
ge aux gens du milieu pour 
susciter des développements 
semblables», soutient Jean- 
Marie Plamondon, président 
de la Société d’expansion éco­
nomique de Portneuf •
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«On n'est nas 
contre Quebec...»\

Fortneuf, c’est un carrefour entre la capitale et le 
ctieur du Québec. C'est également une grande commu* 
nuuté qui souhaite s’affranchir de son complexe de «ban­
lieue rurale», en sortant de l’ombre à la fois rassurante et 
inquiétante que lui inspire la proximité de l’aggloméra­
tion de Québec.

Déjà, cette proximité lui a fait perdre, à toutes fins! 
pratiques, Saint-Augustin où s’est développé un parc indus­
triel régional. On craint I’envahtssement de la communauté | 
urbaine de Québec.

«On n’est pas contre Québec, on est pour Portneufl». | 
lance le pré.sident de l’Office du tourisme. M. Jacques Robi- 
taille, qui prône inta.s.sablement un Portneuf à l’avant-garde 
dans le domaine du développement régional.

Il revendique des structures administratives propres a la 
region

«l^ caractère que Portneuf veut se donner est relié à son 
histoire et à sa situation géo^aphique. la région n’a pas été 
gâtée et elle a toujours subi un certain effacement dont il 
faut nous démarquer, car nous avons une identité à extério­
riser. comme l’ont fait la Beauce et le .Saguenay-Iac-Saint- 
Ican», soutient-il

«On nous a longtemps oubliés et maintenant ce sont des 
droits légitimes que l’on réclame», ajoute M. Robitaille, tout 
en constatant que l’attitude du pouvoir politique s’est quel­
que peu modifiée, ces demicres années A son avis, le 
débat autour de la ligne hydro électrique à Grondines est 
un exemple de la préoccupation de l’ensemble des citoyens | 
envers le développement régional.
Pas loin de la Beauce

M Jacques Landry, de la MRC-Portneuf, .souhaite unel 
plus grande implication des dirigeants municipaux dans les 
initiatives touchant le développement des ressources lo-l 
cales et régionales Pour lui, l’autoroute 40 devrait jouer un 
role majeur dans la (on.solidation d’une .structure regio-l 
nale. en favorisant, par exemple, l’établissement de nouvel-j 
les entreprises. |

Il considéré que c’est le dispersement de la région au-j 
tour de trois pôles Donnacona, 5,800 habitants, .Saint-1 
Marc-des Carriéres. .3,000 habitants, et le secteur de Saint-1 
Raymond, avec 8.20(t habitants, qui fait .sa faiblesse. | 
«Pourtant, dit-il, c’est une région de res.sources, mais on sel 
connaît très mal, et pour mieux .se vendre, il faut consolider! 
notre armature régionale, éviter l’assimilation et profiter del 
nos nches.ses II nous manque une bonne déconcentration! 
des structures pour y parvenir, car, économiquement, on| 
n’est pas si loin que ça de la Beauce», démontre-t-il 

Pour Guy Gervais de la Corporation de restauration de | 
la rivière Jacques-Cartier, ce projet d’envergure réalisé I 
conjointement par les MRC de Portneuf et de la Jacques-1 
Cartier a déjà des effets économiques multiplicateurs et ill 
prévoit des retombées récréatives, culturelles et indus-[ 
trielles d’ici deux ans. entre autres sur le tourisme et 
l’hôtellerie I

«Noas .sommes prêts pour la pha.se ardue de développe-1 
ment, à la condition que tous les intervenants du milieu s’yl 
associent réellement», soutiennent Jean-Marie Plamondonl 
et André Dumont, les animateurs du SEEP. |

Le défi dans le secteur des services sociaux, indique! 
Gilles Chartier, du Centre local des services communau-l 
taires, c’est de pouvoir un jour dispenser ces soins de ba.se | 
localement et régionalement, de manière efficace et auto-l 
nome, sans avoir toujours à composer avec les pouvoirs del 
décision des grands centres. Il donne l’exemple d’un nou-j 
veau service qu’on a voulu tester à Ste-Foy et Sillery sans! 
penser un .seul instant que Portneuf pouvait constituer le| 
cadre idéal pour l’essai. On avait oublié Portneuf

Mme Yvette Dion, représentante de Portneuf au sein du! 
Conseil de la culture de la région de Québec (0.3), insiste! 
sur la conservation de l’identité culturelle caractéristique! 
de Portneuf. et l’un des moyens qu’elle suggère, c’est l’éta-j 
blissement d’une radio communautaire, un vieux dossier 

«Tout ce qui manque au secteur agricole de Portneuf,! 
d'après Alain Gauthier de l’Union des producteurs agri- \ 
coles, c’est l’effet d’entrainement, les pools d’organisation 
du marché qui permettraient aux agriculteurs de foncer, j 
comme ceux de la Beauce»

Denise Paquin, du Courrier de Portneuf. constate que j 
Portneuf se revigore, parce que sa population veut se libé­
rer du complexe de région éloignée, parce que tous les! 
lev'iers sont en place, parce que l’exode des jeunes s’in-1 
verse, parce que les nouveaux venus (et ils sont nombreux) | 
ont éveillé des idees neuves c^t sont bien perçus •

Déjà 15 ans
Le CI..SC’ de Portneuf fete 

cette année son I5e anniver­
saire d’implantation. La ré­
gion fut l’une des premières a 
bénéficier de ce ty^ d’établis­
sements. l,e ministère de la 
.Santé vient d’ailleurs de re- 
connaitre son taux de disper­
sion (le premier au niveau de 
la région administrative O.'i) 
comme facteur de subvention. M

LE SOLEIL

I de Portneuf
vous offrent la chance de gagner un

FORFAIT CANOT-CAMPING
de 3 jours (2 nuits) sur les lieux de la réserve

CONCOURS CANOT-CAMP!NG

Reglements: - Il vous suffit d expédier le coupon o-dessous é l’adresse manUonnée 
Le forfatt d'une valeur de 500$. est vabde pour une tarraae (parents et enfants)

• équiper^ de plein air nécessæe (au besom) S la pratKiue de cette activité 
seront tournis par la Réserve pour la durée du séfour

pourra cbotsir la date qu* Kx conviera, entre le 1er juillet et le 5 septerr. 
bre 1986. pour son séjour '
Le tirage aura lieu le 29 juin au bureau administratif de la Réserve faunique de Portneuf
Une copte complete des réglements est disporwWe au journal Le SoIeH
Les coûts inhérents à la Régie des loteries et courses du Québec ont été défra^., par le ML CP

Remplir et expédier a: |

CONCOURS CANOT-CAMPING |
IniimrtiiA P^..e4rvA. •! I

I Nom:. . 

I Adresse:

Téléphone: Rés

Réserve faunique de Portneuf 
Piviere-O Pierre, clé Portneuf 
Québec GOA 3C0

Bur.;

I

LE SOLEIL

?
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Le charbon de bois est fabriqué selon une méthode 
invariable. Les charbonniers emplissent le four de 

« croûte w de bois dur, érable, hêtre, merisier, de fa­
çon à laisser le moins d’interstices. Moins il y a 

d’oxygène, plus le bois brûlera longtemps. La recette
infaillible de Jean-Roch Leclerc.

CONSTRUCTION 
a PAVAGE 
PORTNEUF.HC

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL

599, boul. Dussault 
St-Marc-des-Carrieres

*Tél.: (418) 268-3558

FAITES CONFIANCE 
AUX SPéCIALISTES DU

PAVAGE
RÉSIDENTIEL

Un service d’experts où 
• RAPIDITÉ • EFFICACITÉ • QUALITÉ 

FONT NOTRE RÉPUTATION!

Les produits utilisés pour votre pavage résidentiel proviennent 
directement de notre usine.

REPRÉSENTANT: RENÉJANELLE 286-3596 

“DE L’AUTOROUTE À LA MAISON, ROULEZ SUR NOUS!’’
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Le toMI. Jean-Merle Vllleneuvo

Le secret du vrai 
charbon de bois

Dans le rang Ste-Anne, à Ste-C'hristine, 
l’automobiliste est surpris par un panneau 
qui annonce un banc ae brouillara sur 300 
mètres. Ce n’est pas une curiosité de la 
nature: l’épaisse fumée sort de 24 
« huttes », les charbonnières de Jean-Roch 
Leclerc.
■ Anne-Louise 

CHAMPAGNE
collatMratton spéciale

Ces installations sont 
une curiosité de la région et 
on les signale même dans le 
guide touristique Effective-

RPM

Richard Piché Manufacturier

Des experts dans l’industrie du 
déneigement en Amérique du Nord.

184, route 138, Cap Santé, (Québec) Canada GOA ILO (418) 285-1811

JETA/R// ARA

ment, toute cette fumée ou 
s'agitent a l’occasion les 
employes noirs comme 
des... charbonniers est un 
spectacle en soi. Des cu­
rieux s’arrêtent quelquefois. 
lean-Koch Leclerc n’a rien 
contre les visiteurs, mais il 
rappelle que malgré son 
caractère pittoresque, son 
entreprise est quand même 
un « business ».

l.a fabrication tradition­
nelle du charbon de bois est 
une caractéristique de la ré­
gion porfneuvienne. Durant 
la guerre, les gens fabri­
quaient leur charbon, sur 
une petite échelle. On 
comptait alors environ 125 
propriétaires de charbon­
nières Aujourd’hui, il n’en 
reste que trois dans la 
région

Chez les Leclerc, le pre­
mier four a charbon a été 
installé en 1955. Depuis cet­
te date, le charbon e.st fabri­
qué selon une méthode in­
variable. Les charbonniers 
emplis.sent le four de « croû­
te » de bois dur, érable, hê­
tre, merisier, de façon à 
laisser le moins d’inters­
tices. Moins il y a d’oxy­
gène, plus le bois brûlera 
longtemps, et c’e.st cette 
combustion lente qui est re­
cherchée.

La combustion dure 
une semaine. À la fin, on 
relire les morceaux à l’aide 
de pelles. II faut noter que la 
qualité du charbon depend

de celle de la combustion. 
« ce n’est pas une question 
d’expérience, explique M 
Leclerc; on ne peut pas dé­
terminer à l’avance, avec 
cette méthode, le 
pourcentage de carbone qui 
reste dans le bois ».
il y a charbon et 
charbon

l.es fragments de char­
bon obtenus sont passés a 
travers un tamis. Cai le pro­
ducteur doit séparer les 
véritables morceaux de 
ceux qui .sont trop petits. 
Ces derniers sont mélangés 
à de l’amidon et de l’eau 
pour en fabriquer des 
briquettes.

M. Leclerc destine ses 
produits d’abord au marché 
domestique cl ensuite aux 
restaurateurs. Ces derniers 
n’utilisent que du véritable 
charbon de bois. A la mai­
son, les gens se servent plus 
souvent de briquettes, 
« sauf les Européens », ex­
plique M. Ix'clerc. Le vén- 
table charbon brûle plus 
vite mais dégagé une meil­
leur odeur, car les bri­
quettes conliennoni souvent 
du soufre.

Coté distinction, M Le­
clerc s’empresse de souli­
gner qu’il fabrique du véri­
table charbon de bois, et 
non à base d’anthracite 
comme celui fabriqué sur la 
cote est et aux Etats-Unis.

Ix> charbon de bois est 
aussi vendu aux fonderies, 
non pour la chaleur, mais 
pour le carbone.il entre 
dans la composition d’al­
liages. Une bonne punie de 
la production est exportée: 
•15 pour 100 du charbon est 
vendu au Québec, un autre 
•15 pour 100 en Ontario et 
les 10 pour 100 restant se 
vendent aux Etats-Unis •



OFFREZ-VOUS UM ÉTÉ MERVEILLEUX
PORTNEUFI

Nudisme obligatoire • Familles et couples 
seulement

j» «

• 2 grandes 
piscines, 
terrain de jeux

• Restaurant, 
casse-croûte, 
terrasse

• Pique-nique, 
camping, 
motels

CLUB

NATURISTE l’Avantane
(418) 873-4791®

259, Rang du Grand-Capsa (route 358), Pont-Rouge 
(6 km à l’est de Pont-Rouge)

418-268-3591
1-800463-3833 

SANS FRAIS

Gilbert, Tessier, Allard, Douvüle, Savard et Ass. Inc.
Assurances générales et vie

Mal Savard 
Jacqttaa Tatatar 
Gaorgas DouvMIa

CamUa Htarcotta 
Jocafyrt Tasaiar Aas.-via 
Françoia Savard Aaa.-via

Toujours soucieux de vous 
accorder un service 

compétent et personnalisé
750, boul, Dussault

St-Marc-des-Carrières
OOA4BO

CHEV-OLDSGM
Choisissez un vrai

suivi 
client 

Informatisé!
Venei ?olr notre vaste cboli de véhiculée 

neufs dans une .d
taUe de nonlre 

nouveUement decoroe

Chevrolet - Oldsmobile Ltée

Aïs mbaitea de QuMeo 
vto rautorouie 40 ouMt 

sortie 281S NeuvlOe

1189, ROUTE 138 
NEUVILLE

876-3131
NEUVILLE

FORD
Des spéciaux à l’année longue 

Service personnalisé depuis 37 ans 
Franchise camions lourds

^^IMÇaÇURY 
I LINCOLN CAMIONS

^-| À VOTRE SERVICE 1-

PLAMONDON
285-3311 LIGNE SANS FRAIS Di QUtlCC:692-1522

CAP-SANTE

ROUTE

LA ROUTE DE L’ECONOMIE
ROUTE

iP

À quelques pas du grand Québec 
métro, votre concessionnaire Honda vous offre 

la gamme complète des modèles Honda.

• Service des plus personnalisés
• Prix plus que compétitifs
• Ententes “plus qu’à l’amiable’’ 

Bienvenue dans notre belle région!

DONNACONA
A^rout* 40, Borti* 274, Oonnacona 
A 20 mlnutM O* Ouébac; 2S5-3220

LIGNE SANS FRAIS DE QUÉBEC: 694-0396
’DONNACONA

CHRYSLER

TROIS EXCELLENTES RAISONS DE CHOISIR TRIO...

1. VENTE: des prix sans égal dans le neuf comme Tusagé
2. PIÈCES: un inventaire complet
3. SERVICE: personnalisé et compétent

DODGE CHRYSLER

20,Roul*13e___ 
Cap-Santé 285-3317

CAP-SANTE

</>
ifl
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Lm projets d'avenir pour les Ber> 
trend: quelques voyages, de 
bonne marches et des parties de 
cartes, histoire de soufner un peu.

CASSE-CROÛTE

mmm\

Menu du jour 
Terrasse 
Bar laitier 
Frites maison
Pizza, hamburger, 
hot-dog

126, Notre-Dame 
DONNACONA GOA 1T0

CLUB DES SPORTS 
ST-RAYMOND
CP 174, Sf-Raymond 

Québec GOA 4G0

MOTONEIGE
161 km de sentier 

Activités durant l'hiver 
Beaux paysages

Tél.: (418) 337-2777

du tourisme de

PORTNEUF

... CMC cCe^tùiCitùM^
Oe par sa situation géographique pnvilegiee. la région du Grand 
Portneuf offre un paysage diversifie Couvrant 5000 kilometres 
carres ou s’harmonisent villages pittoresques, forêts, plus de 
1000 lacs et rivières, son territoire s'étend de la vallee du 
Saint Laurent au plateau des Laurentides et regroupe 34 
municipalités
Le Grand Portneuf offre au visiteur une foule d attractions 
touristiques II peut y apprécier un paysage changeant au fil des 
saisons, tout comme les activités s y rattachant C’est avec 
hospitalité que les Portneuvois vous invitent a déguster leur 
cuisine régionale, ils sauront vous faire découvrir ce coin de 
pays qui leur est cher
À quelques minutes de Québec, le Grand Portneuf. une 
destination inedite, une region qui saura vous faire vivre 
des instants mémorables
Vous pouvez vous procurer une foule d information (brochures, 
dépliants) sur LE GRAND PORTNEUF a notre reseau d infor­
mation touristique

Bureau permanent:
Office du Tourisme de Portneuf 
300, route 138, Cap-Santé (Quebec)
GOA 1 LO — (410) 285-4616

Les Bertrand, de 
St-Alban, connus de 
Vancouver à Terre-Neuve

♦ Ils habitent une ancestrale maison bâ­
tie au milieu des érablières et des jardins 
du rang Saint-Joseph ouest à Saint-Alban. 
Mariés sur le tara, ils ont élevé quatre 
beaux enfants sur leur ferme laitière de 
115 acres. Leur vie sociale, bien tissée au­
tour des Chambres de commerces locales, 
régionales et provinciales, de la mairie, 
des comités de jeunes agriculteurs et de 
l’Office du tourisme de Portneuf, les a fait 
connaître de Terre-Neuve à Vancouver. 
Pas surprenant que Gilles et Monique Ber­
trand abordent l’âge de la retraite avec 
tant d’impatience... et de sérénité.
■ Isabelle JINCHEREAU

« On a été préparé à 
servir la société », dit celui 
qui fut maire de Saint-Alban 
durant quatre ans et qui a 
enseigné aux agriculteurs 
durant six ans. Ils n’ont pas 
fini d’etonner les Bertrand 
A peine sortis des travaux à 
l’etable et à la meunene, de 
la comptabilité et des lon­
gues assemblées des coopé­
ratives régionales et des co­
mités d’école et de 
pastorale, ils se sont embar­
qués dans un projet de fa­
milles d’hébergement de 
touristes, intéressés par la 
campagne québécoise.

En douze ans, il en est 
passé des visiteurs dans les 
deux maisonnettes situées 
sur leur ferme. Entre avril et 
octobre, entre 5,000 et 6,(X)0 
Européens (surtout des 
Français), Américains et 
Canadiens, dégustent les 
tartes au sucre d’érable et le 
ragoût de la maîtresse de 
maison et se délectent des 
soirées musicales, avant de 
repartir dormir chez des

voisins. Pour constituer sa 
réserve de 4,000 boulettes 
de viande, Mme Bertrand 
s’est levée à l’aube et a or­
ganisé une corvée. Mais la 
cuisine n’a plus de secrets 
pour elle.

C’est d’ailleurs en fai­
sant des petits plats qu’elle 
a connu son futur époux. Ce 
soir-là, a Saint-Prosper, où 
elle a été élevée avec ses dix 
frères et soeurs, Monique 
préparait des sandwichs. 
C’est à peine si elle a levé 
les yeux sur l’homme au re­
gard narquois, bien décidé à 
conquérir Aujourd’hui, tout 
en continuant d’appuyer fi­
dèlement son époux, elle 
trouve le temps de pondre 
une brochure sur les 50 ans 
des Fermières de la 
paroisse

« On est parti avec nos 
efforts, sans subvention Ici, 
c’est une organisation tou- 
nstique familiale, à laquelle

participe notre fils François, 
un diplômé en agriculture 
de 28 ans, ex-président de 
la Chambre de commerce et 
qui prépare la relève sur le 
domaine », disent-ils. Le 
couple fait affaire directe­
ment avec une agence de 
voyage française et gère 
l’enveloppe que se parta­
gent les familles 
participantes.

« Toutes les femmes qui 
reçoivent forment une vraie 
famille. Si vous saviez le 
courrier et les appels télé­
phoniques qui se passent 
entre la France et Saint-Al­
ban », dit Monique La 
dame aux yeux gris-bleus, 
elle, ramasse les joies. « Cet 
hiver, une voisine m’a an­
noncé qu’elle allait être 
grand-mère deux fois en 
mai. N’est-ce pas merveil­
leux », raconte-t-elle Mais 
ces échanges donnent aussi 
lieu à de savoureuses anec­
dotes, telle ces visiteurs des 
iles de la Réunion, qui déci­
dèrent, par un beau soir 
d’été, de traire les 20 vaches 
des Bertrand, pour avoir du 
lait chaud.

La recette de bonheur 
de ce couple pétant de santé 
se résume à bien peu: 
« Dans la vie, il faut avoir 
quelque chose à faire, quel­
qu’un à aimer et quelque 
chose à espérer ». Aujour­
d’hui, tout ce qu’ils es­
pèrent, c’est d’avoir un peu 
de temps pour voyager, 
jouer aux cartes et se balla- 
der tranquillement dans le 
fameux rang Saint-Joseph 
ouest •

CHEZ CARMEN
let
1—1

• Terrasse «Table d'hôte
• Menu du jour • Spécialité, poulet 

—Claude Sauvageau, propriétaire

Tél 285-0959
1177, Notre-Dame, Les Ecureuils

CLn\_i HÔTEL-MOTEL
CHALET MORIN

Vue sur le fleuve
CALME ET CONFORT POUR 

VOTRE SEJOUR DANS 
PORTNEUF

• 20 chambres spacieuses 
simples ou doubles

• Salles de bains completes
• Chauffage electnque
• Service de buanderie 
A titre d exemple

CHAMBRE SIMPLE 
1 pers 30$ 2 pers 40$

Vos hôtes: Fernand et Charlotte

842, route 138, Portneuf, 
Qué. GOA 2Y0

fx. I.,

.w. -
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Une balade au milieu du fleuve
Cette longue allee (3,292 pieds) qui s’avance dans le 
fleuve est un atout important pour l’industrie. Des 
navires de 10,000 tonneaux peuvent y accoster et le 
transport maritime en est d’autant facilite. Un attrait de 
plus pour d éventuels locataires dans le parc 
Industriel de Portneuf.
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ENREGISTREMENT DE DISQUES
Création de thèmes 
publicitaires “Jingles”, service 
de composition de bandes 
sonores, banque d'effets 
sonores, synchronisation 
SMPTE pour vidéos, service de 
narration et de traduction.

19». RÜE ST DENIS ~ 6T-UBA1.DE 
PORTNBDT • QUEBEC 

OOA4I4O TEL (4l«)t77-S5l4

IMPRIMERIE
LE RÉVEIL SAINT-RAYMOND

□ J©iy:rirüw[ Lfe □

□ Pb'^c'îc.'uC.sû. □ lYstajO'.-'i"
□ Rii©t!Co;t ;

Service de Bélino (Fax)

337-6757 Fax (418)337 8132
165, St ignace, St Rayrrrond. C P. 1240 G0A 4G0

XL

A. CLOUTIER SPORTS
(45 ans d'existence)

Marra Poullot . MLCe

Les chutes de la Marmite
Peu après l’accueil de la réserve de Portneuf, se trouvent 
les chutes de la Marmite. Le nom provient d'un phénomène 
naturel : les eaux tourbillonnantes de la Batiscan ont creusé 
dans la pierre des « marmites » de toutes les dimensions 
Ce cours d'eau Impétueux vaut qu'on y jette un coup d'oeil.

PAPETERIE ST-RAYMOND
enr.

216, St-Michel. ST-RAYMOND 
337-8299 Fax:337-6812
• Pa(>eterie • Ameublements
• Équipements électroniques

âouiPaaano
3, Vieux-Chemin 
Cap-Sante
285-2009 
Fa» 285-2869

’ Articles scolaires '

Membre
du

Vente • Pièces • Réparation
Mécaniciens
d’expérience

-HM»

181, Saint-Cyrille, Saint-Raymond
337-2216

Population: 6(XX) A 5 minutes de l’autoroute 40
Taxe foncière: 1,30$ le cent 
dollars d’évaluation

Taxe d aqueduc: 78$ par an

Ecole élémentaire (piscine 
municipale annexée)
Secondaires I - Il 
Service de garderie 
Service incendie

Taxe d’égout: 135$ par an 

Ordures ménagères 44$w Possibilité Jusqu'à par an
À 20 minutes de Québec

350 terrains

# À proximité de
lAréna

DEVELOPPEMENT
DOMICILIAIRE MUNICIPAL

Arena 
Piscine 
Gymnase 
3 terrains de balle 
1 terrain de soccer 
6 terrains de tennis

Ski de randonnée
Bibliothèque
Moulin Marcoux (céramique 
poterie, dessin, artisanat)

Centre paroissial 
4 allées de quilles

• 1.25$ le pied carre 
(aqueduc, egout 
asphalte et chaîne de 
rues)
• Aucune taxe de 
secteur dans la 
municipalité

Pour information: bureau municipal 873-4481

MUNICIPALITE DE PONT-ROUGE U
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UPA
Les producteurs et productrices 
agricoles du grand Portneut con­
tribuent de façon majeure a la 
vitalité économique de la region. 
Les syndicats de l’UPA de Port- 
neuf Ouest, du Centre de Port­
neut, de la Chevrotiere et de 
Fossambault sont fiers de les re­
présenter

Louis Bernatchez, près. Portneuf-Ouest tel.: 339-2290 
Alain Gauthier, près. Centre de Portneut téi.: 329-3432 
Leon Rivard, près. La Chevrotiere tel.: 268-3135
Victorin Drolet, près. Fossambault tel.: 875-2886

IPORTNEUFBH
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le site 
industriel 

de portneuf

Une femelle orignal avec ses deux veaux dans la réserve faunique de Portneuf.

La réserve faunique 
fête ses 20 ans

Pour grand nombre de Québécois, le 
seul fait de penser à Portneuf rappelle le 
souvenir d’excursions de pèche et d’expé­
ditions de chasse. Car, traditionnellement, 
la région de Portneuf a été la «porte d’en­
trée» de vastes territoires sauvages voués à 
la pratique de ces activités de loisir en 
plein air. Elle l’est plus que jamais.

un point stratégique...
VILLE PORTNEUF Inf.:(4l8) 286-3844

■ Andro A. BELLCMARE

Depui.s les débuts du 
19e siècle, les pêcheurs et 
chasseurs sportifs de l'ag­
glomération urbaine de 
Québec ont fait de la région 
de Portneuf leur «terrain de 
jeux» préféré.

l.a reputation de cette 
région pour la pratique des
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PLUS DE 50 MAGASINS POUR VOUS SERVIR

activités de chasse et de pê­
che a même dépas.sé les li­
mites du Quebec et du con­
tinent nord-américain, au 
début du siecle dernier, 
lorsque des officiers britan­
niques en garnison a Qué­
bec en ont largement fait 
mention dans des livres 
écrits pour des lecteurs 
adeptes de ces sports

Cette réputation a atti­
ré, voila une centaine d’an­
nées, des sportifs bien nan­
tis, étrangers et surtout 
Américains, qui y ont créé 
de nombreux et luxueux 
ctuhs privés de chas-se et de 
peche.

f n 1968, il y a eu 20 ans 
le 13 mai, bon nombre de 
ces clubs pnvés ont fait pla­
ce à la réserve faunique 
gouvernementale de Port­
neuf Puis, en 1978, le reste 
des territoires publics a été 
decluhbé pour permettre la 
création des «zones d’ex­
ploitation contrôlée» (ZEC).

Jamais le nord de Port­
neuf n’a été aussi accessible 
aux adeptes de la pêche et 
de la chasse. Et ils en 
profitent'
De l'omble en 
quantité

Car ce territoire boisé 
et émaillé de ruisseaux, de 
rivières et de lacs regorge 
de poissons et gibiers. C’est 
surtout l’omble de fontaine 
(truite mouchetée) que les 
pécheurs à la ligne recher­
chent et retrouvent dans les 
plans d’eau, mais aussi la

touladi (truite gnse) et l’om­
ble chevalier (truite rouge 
du Québec, truite marstoni 
ou Arctic Char) Côté gi­
biers, les plus recherches 
sont évidemment l’ongnal, 
la gelinotte huppée (per­
drix) et le lievre.

L’été, la population de 
la municipalité de Sain­
t-Raymond (a 70 km au nor­
d-ouest de Québec) aug­
mente de 50 pour 100 
environ, pa.ssant de quelque 
8,000 a 12,000 habitants, 
avec la venue des villegia- 
teurs et des pécheurs. On y 
magasine sur une rue et on 
peut y pécher a panir de la 
suivante (riviere Sain­
te-Anne)! C’est dans Sain­
t-Raymond qu’on passe les 
po.stes d’accueil de la ZEC 
Batiscan-Neilson, l’une des 
plus importantes de la pro­
vince. Il faut y passer pour 
rejoindre la municipalité de 
Riviere-a-Pierre (1()0 km de 
Québec) et pour pénétrer 
dans la réserve faunique 
gouvernementale de Port­
neuf, dans les ZEC Rivnere- 
-Blanche, Jeannotte, Bes- 
.sonne ou Tawachiche

La Chambre de com­
merce de Portneuf, dont les 
bureaux pnneipaux sont si­
tués à Saint-Raymond, a de­
puis longtemps compris 
l’importance des activités 
de pèche et de chasse pour 
l’essor économique de la ré 
gion. Elle en fait la promo­
tion et a elle-même pris 
charge de l’exploitation 
d’une portion autrefois i- 
naccessible de la réserve 
faunique des l.aurentides 
(territoire autour du lac 
Croche).

l>es Portneuviens .sont 
naturellement accueillants 
Mais on s’y fait encore bien 
plus rapidement des amis 
lorsqu’on partage leur pas­
sion pour la pêche et la 
chasse •



PORTNEUFI

Portneuf a tous les éléments pour 
développer sa propre gastronomie

Ce n’est sans doute pas la gastronomie 
avec un grand «G», mais on peut parler 
d’une cuisine d’hôte touristique très con­
venable en termes de qualité et de prix, 
une cuisine quelque peu assaisonnée de 
mets typiques et de produits locaux, lors­
qu’on tente d’evaluer la table 
portneuvienne.
■ Roch DESGAGNÉ

Les experts en matière 
de gastronomie des régions 
sont d’ailleurs plutôt rares, 
ou ils semblent s’être très 
peu intéressés, jusqu’ici, à 
cet aspect de l’évaluation de 
la cuisine régionale, à Port- 
neuf comme ailleurs en pro­
vince. Les guides gastrono­
miques sont des répertoires 
incomplets ne présentant 
aucune appréciation globale 
de la bonne bouffe d’une ou 
des regions en particulier.

Pour Portneuf, les quel­
ques indications glanées 
dans différents milieux 
concernés par la restaura­
tion indiquent tout de même 
que la région dispose de 
nombreux ingrédients pou­
vant lui permettre de déve­
lopper une gastronomie ty­
pique.

Elle a aussi le précieux 
avantage d’avoir à sa dispo­
sition des spécialistes ensei­
gnant la cuisine d’établisse­
ment et la restauration au 
service d’éducation des 
adultes de la régionale Tar­
divel.

«A vrai dire, je n’ai pas 
perçu moi-même ce qu’on 
pourrait désigner comme 
une gastronomie particu­
lière à la région, mais elle 
dispose de bons éléments 
de base», évalue le chef Jac­

ques Boulay, qui dirige de­
puis 15 ans la section cuisi­
ne d’établissement à 
Tardivel. Ce dernier a déjà 
produit un recueil de 40 re­
cettes modernes à base de 
produits tocau.\. pour le ré­
seau d’auberges, restau­
rants et relais de Portneuf, 
mais U avoue ne pas savoir 
où on en est dans l’utilisa­
tion courante de ces menus.
Du haut de 
gamme

Il y a bien dans Port­
neuf une cuisine haut de 
gamme, avec quelques au­
berges offrant des menus 
largement inspirés par la 
cuisine française. On parle 
ainsi de l’Auberge du Roy à 
Deschambault, qui tend 
vers le style relais gastrono­
mique; Le Manoir de Neu­
ville, qui présente une cuisi­
ne de choix dans une 
atmosphère familiale; la 
Villa Ontaritzi, à l.ac-Saint- 
Joseph, où là aussi, les au­
bergistes nappent le repas 
d’une ambiance et d’un dé­
cor chaleureux; le Moulin 
des Grondines, un relais 
gastronomique, dit le guide 
touristique, emportant les 
clients dans un retour à 
l’histoire; et enfin, les Chau­
mières portneuvienncs Ju- 
chereau-Duchesnay de

Sainte-Catherine-de-la-Jac- 
ques-Cartier et le Manoir 
Deschambault, un genre 
différent d’hébergement et 
de restauration alliant tradi­
tion et modernisme à une 
table raffinée.

Une maison historique 
du site de Déry à Pont-Rou­
ge a été aménagée en res­
taurant, dans le genre du 
Moulin de Grondines

Tout ce qu’il faut...
La région de Portneuf

dispose de nombreuses pro­
ductions locales et a toutes 
les matières premières pou­
vant lui permettre de réali­
ser une cuisine 
caractéristique

Le président de l’Office 
du tourisme de Portneuf, 
Jacques Robitaille, croit lui 
aussi que Portneuf pourrait 
prendre une place plus im­
portante dans la gastrono­
mie québécoise.

On y trouve des spécia­
lités comme l’esturgeon

fume, le bétail, l’agneau, le 
sanglier, une des plus 
grandes varités de fromages 
et des cultures comme la 
pomme de terre, le maïs et 
d’excellent produits maraî­
chers dont l’asperge 
blanche.

Une table typiquement 
portneuvienne peut ainsi 
de\'enir un atout de pre­
mière valeur dans le d^’e- 
loppement de l’industrie hô­
telière et touristique de 
Portneuf •

JacquM RoM- 
tallla croit au 

dèvetoppamanf 
d una gastro- 
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LES PLACAGES ST-RAYMOND LTÉE
Une entreprise dynamique, installée dans le Parc industriel de St-Ray- 
mond depuis 1983, produit du placage de tx)is franc de très haute 
qualité en employant une nouvelle technologie du tranchage à l’horizon­
tal. Les principales essences transformées sont le chêne rouge, le chêne 
bianc, le cerisier, le noyer, le frêne blanc, l’érable, le merisier et le pin.

À partir de l’achat de madriers de qualité supérieure garanti par plusieurs 
sources d’approvisionnement, le bois est tranché aux besoins du client 
dans des épaisseurs variant de 1/64 de pouce à 1/10 de pouce.

Les Placages St-Raymond, 
fier de son implication dans 
le développement régional 
du Grand Portneuf. est tour­
né vers l’innovation, les 
nouvelles technologies du 
bois et les marchés de l’ex­
portation

71, rue Delaney
Parc industriel SAINT-RAYMOND

les PLACAGfr
ST- RAYMOND
ST- PAVMONP

337-4607 
337-8342 (FAX)

J.-G. Lortie
COIMSTRUCTIOJ
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Maison complète 
“Kit” de maison 
Fondations 
de béton 
Service 
de plans
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en architecture 
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S Faites affaire avec dès gens compétents
Bureau-chef: 213, chemin St-Jacques. St-Léonard 337-7969 

Terrasse Bourg-Royal, rue Myriam. Maison modèle 
Charlesbourg-Est, 623-7891

W



♦ +

MUNICIPALITE DU VILLAGE DE 
SAINT-BASILE SUD

LOUIS MARIE CARON. Maire 
Conselllefs

S<ege no 1 EdtJy Denis Siège no 4 René-Jean Pagé 
Siège no 2: Ernest Gernnain Siè^ no 5 Vacant 
Siège no 3 üsePiché Siège no 6 Réjean Papillon

Robert Pagé, Secrétaire-trésorier 
Saint-Basile Un passé évocateur! Un avenir prometteur’ 

Programnw Bienvenue Habitation Tèi 329-2204 Hôtel de Ville

LA MUNICIPALITE DE SAINT-THURIBE
Maire

SERGE VALLEE

I •■■■i/' I IILes municipalités composantes de la

MRC de PORTNEUF
MUNICIPALITÉ RÉGIONALE DE COMTÉ

Conseillers

Rolland Savard 
NoeUine Genest 
René Hamelin

Gaétan Thibault 
Jean-Guy Trottier 
Louis Bernatchez

Secrétaire-trésorlére
Michelirte Garneau

MUNICIPALITE
du

VILLAGE DE NEUVILLE
Maire

PAUL-EUGÈNE DROLET 
Conseillers 

M Marcel Trudel 
M Jean-Louts Monssette 

M Gérard Proulx 
M René Pelletier 
Mme Ysa Brochu 
M André Néron

St

to

-----------------------------------------------------------------\

MUNICIPALITÉ DE PONT-ROUGE
Maire

MARCEL BÉLAND

Conseillers:

Henri Frenette jr 

Aurèle Bussières 

René Mayrand

Paul-André Defoy 

Réal Arcand 

Jean-Robert Paquet

Secrétaire municipal 
Marc-André Trudel

VILLE
DE SAINT-RAYMOND

Maire:
RICHARD CORRIVEAU

Conseillers

Paul-Henri Génois 
Claude J. Moisan 
Gérald St-Pierre

Jacquelin Plamondon 
Gaétan Bérubé 
Roger Beaupré

MUNICIPALITE
de

SAINT-UBALDE
Maire

MARCEL COSSETTE
Conseillers

Siège no 4Siège no 1 :
Louise Magnan-Gingras 

Siège no 2:
Yvon Bruneau 

Siège no 3:
Florent Mailloux

Roger Gendron 
Siège no 5:

Roger Matte 
Siège no 6:

Ghislaine LéveiHè

Secrétaire Serge Deraspe

MUNICIPALITE
RIVIÈRE-À-PIERRE

BOIS — RIVIÈRES — MONTAGNES

Capitale du granit

Aux Portes de la 
Réserve Portneut

Ville de Portneuf
Les organismes locaux

LA CORPORATION D'AIDE AU DÉVELOPPEMENT 
ECONOMIQUE ET LE COMITE DE PROMOTION 

INDUSTRIELLE

sont intéressés à vous rencontrer

K.

üutUcifKi/î/é </e 

^a^-SPanlé

La Corporation municipale vous souhaite la 
bienvenue à Cap-Santé, chef Heu du comté 
de Portneuf.

Subventions domiciliaires 
Milieu de vie et sites uniques 

Aucune taxe de mutation

ROGER DUSSAULT. Maire
Jacques Blais, Secrétaire-trésorier

194, Route 138 Tél : 285-1207

MUNICIPALITE 
DE LA PAROISSE 
SAINT-RAYMOND

“Tu es de terre et d’eau”

ANDRE GIRARD 
Maire

MUNICIPALITE REGIONALE 
DE COMTÉ DE PORTNEUF

185, Route 138 
Préfecture de Portneuf 

Cap-Santé GOA 1 LO 
Tél ; 285-3744

Hommage de la

MUNICIPALITÉ
de

SAINT-LÉONARD de PORTNEUF

vi Xi

^ - %

LA CORPORATION MUNICIPALE 
DE SAINT-GILBERT

Saint-Gilbert. Que

y V.
N/'

MUNICIPALITE
de

SAINT-CASIMIR PAROISSE
Maire

GASTON GENEST

Conseillers
Jean-Noèl Tessier Gérard Perreault
Jean-Yves Naud Raymond Poirier
Yvon Marcotte Claude Perreault

Secrétaire 
Ginette Paquin

MUNICIPALITE
de

SAINT-CASIMIR (S.D.)
Maire

GASTON DOUVILLE

Conseillers
Paul-Émile Lépine René Perreault
Ronald Tessier Paul Clermont
Claude Rcx:h Yvette Foiey

Secrétaire-trésorier Carole Germain 
Secrétaire-trésorier (adjoint) Lorraine Monssette

MUNICIPALITE DE SAINT-ALBAN (village)
Maire GAÉTAN FALARDEAU

Conseillers
Lucette Grondine Aude! Jean-Marc Savard
Robert Audet Jean-Paul Julien
Aimé Audet Donat Perron

Secrétaire LyneNaud

MUNiCIPÂLITÉ DE SAINT-ALBAN (paroisse)
Maire MICHEL CHALIFOUR

Conseillers
Roger Savard Juliette Marquis
Réjean Genest Donald Audet
Antony Gaudreault Victoire Perron

Secrétaire Mynam Falardeau

MUNICIPALITE
SAINTE-JEANNE PONT-ROUGE

Maire
RENÉ LECLERC

Conseillers

Siège no 1 :
Paul-Émiie Brousseau 

Siège no 2.
Marcel Carpentier 

S'ègeno3:
André Julien

Siège no 4
Pierre Giner 

Siège no 5:
Claude Dei<sie 

Siège no 6
Marc André Gerres'

Secrétaire: LineMorasse

MUNICIPALITE
PAROISSE NOTRE-DAME DE PORTNEUF

Maire
JEAN-LOUIS MARCOTTE

Siege no i
Roger Proulx 

Siège no 2
Réjean Langia'S 

Siege no 3
Claude Plante

Siege no 4
André Bedard 

Siege no 5
Joseph Trudel 

Siège no 6
Roland Proulx

Clovis Perron, cons. 
Yvan Gignac cons. 
LéoGignac cons. 
Claude Gignac. Maire

Pierre Gauthier cons. 
Adrien Petit, cons.
Michel Petitcierc eons. 
Rolland Marcotte Sec.-très.

MUNICIPALITÉ de DESCHAMBAULT VILLAGE
et

MUNICIPALITÉ de DESCHAMBAULT PAROISSE

Venez nous visiter à l'occasion de notre

275 ANNIVERSAIREles 19-20-21 août

EXPOSITION À VISITER POUR TOUTE LA DURÉE DE LA PÉRIODE ESTIVALE

Secrétaire-trésorier Jacques Chevalier 
Secrétaire-trésorier (adjoint) Danielle Chevalier

MUNICIPALITE
de

POINTE-AUX-TREMBLES
Maire

CLAUDE BOUILLON

Conseillers

Francine Beau' eu 
Roland Dorvai 
Guy Gosselin

Pierre Beaupré 
Jean-Charles Gouiet 
Jacques Roussel

Secrétaire-trésorier 
Yves Raynrtond

MUNICIPALITE 
DE GRONDINES

Maire
GILLES PORTELANCE

Conseillers

Régent St-Hiiaire 
Fernand Rivard 
Lucie B Mainguy

François Trottier 
Gaétan Garneau 
Serge Arcand

Secrétaire-trésorier Pierrette Paquette

MUNICIPALITE 
DE DONNACONA

Maire
DENIS DENIS

Conseillers

Russeï Gilbert 
Pierre Lambed 
Victor Lord

Lèa Sauvageau 
Huguette Demers 
BenoH Savard

Directeur général Berrtard Naud

I

MUNICIPALITE
de

SAINTE-CHRISTINE 
DE PORTNEUF

Un endroit où l'industrie côtoie 
la villégiature

Découvrez l’hospitalité de nos gens

MUNICIPALITE DE 
SAINT-MARC-des-CARRIÉRES

Maire
GUY DENIS

?

Conseillers

Pierre Bedard 
Gaétan Richer 
Serge Lessard

Ernest Martel 
Ge<ya« Oueuet 
Normary] Da-veau

Secrétaire murwcipal Jean-Pierre Julien

1
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IPORTNEUFI
De tout temps source d'inspiration.,.

Un mélange culture et patrimoine
Qu’ont en commun Anne Hébert, Saint>Denys 

Gameau et Jacoues Ouellet, lauréat du prix Oc- 
taye-Crémazie 1987 ? Non, pas la plume, ce se­
rait trop facile, mais un coin de pays, le comté 
de Portneuf.

CMAMPAONC

Les deux premiers sont ori­
ginaires de Sainte-Catherine- 
de-la-Jacques-Cartier. La petite 
histoire mentionne d’ailleurs 
que Hector de Saint-Denys- 
Gameau est le petit fils de l’his­
torien François-Xavier Car­
neau. et qu’Anne Hebert serait 
aussi de la famille Mais ce coin 
de pays attire aussi les écri­
vains d’ailleurs, puisque Ouel­
let. originaire de Charlesbourg, 
habite un rang de Saint-Ray­
mond, et profite de la nuit à la 
campagne pour écrire.

La culture à Portneuf a de 
tout temps eu un parfum de pa­
trimoine. Un des pôles les plus 
significatifs de la région est la 
municipalité de Deschambault.

où nombre de bâtiments histo­
riques sont ouverts aux visi­
teurs. Le Vieux presbytère res­
tauré tient des expositions, 
l’église présente d’intéressantes 
caractéristiques architecturales 
et la « salle des habitants » 
abrite aujourd'hui le centre 
d’artisanat Sieur de Chavigny. 
Par ailleurs, l’impressionnant 
moulin de la Chevrotière abrite 
une école où s’enseignent les 
métiers du bois, du fer et de la 
pierre
Le Moulin Marcoux

L’autre « pôle culturel » de 
Portneuf se retrouve à Pont- 
Rouge Et c’est autour du Mou­
lin Marcoux que se développe 
petit à petit un centre qui tou­
che à plusieurs formes d’art.

Dans les années 1970, 
Pont-Rouge s’est retrouvée

avec un moulin en mauvais état 
sur les bras. Son locataire, la 
compagnie Domtar, refusait de 
dépenser plus d'argent pour 
l’entretien du bâtiment. La so­
lution la plus simple était de re­
mettre le vieux moulin à ses 
propriétaires. À cette époque, 
on voyait le ciel à travers le pla­
fond, et le gravier entre les 
fentes du plancher. Le site se­
rait devenu un magnifique sta­
tionnement sans l’intervention 
d’un ^oupe de citoyens qui ont 
fondé la Corporation du moulin 
Marcoux.

Le moulin est aujourd'hui 
le principal lieu culturel du 
comté de Portneuf. 11 comprend 
deux salles d’exposition qui ont 
d’abord servi de centres d’arti­
sanat. « Ce créneau a été aban­
donné, mentionne Yvette Dion, 
parce que après avoir été très à 
la mode, le marché de l'artisa­
nat est devenu saturé. Peut-être 
parce que les artisans n’ont pas 
su se renouveler assez vite... » 

Yvette Dion est une dame 
fort active dans le monde cultu­

rel de Portneuf. Membre de la 
corporation du moulin et repré­
sentante de la région au Con­
seil de la culture.

« Cet hiver, nous avons re­
nouvelé la salle de spectacle du 
moulin. Nos nouveaux sièges 
confortables vont nous permet­
tre de prolonger la saison. » Au­
paravant, les spectateurs 
étaient assis sur des gradins de 
bois où, à l’automne, le froid 
s’ajoutait à l’inconfort.

Dans cette salle renouvelée 
se produisent des gens connus: 
Uzeb en mai, et bientôt.les Gas­
ton Mandeville, Pierre Flynn, 
Cracmer Allright. Mais la salle 
sert aussi aux gens de la région, 
comme à la troupe de théâtre 
amateur Beau-Vertige de Saint- 
Raymond.

La résidence du meunier, 
autrefois la salle d’accueil, s’est 
transformée en café depuis 
mai: des artistes régionaux s’y 
produiront.

Outre le moulin de Pont- 
Rouge, il y a du théâtre profes­
sionnel dans la région: le Théà-

m

\
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Yvette DION
tre de la Pomme de Neuville, 
présente trois pièces cet été.

À Portneuf, le monde de la 
culture est encore à développer. 
Mme Dion parle ouvertement 
des petites divergences de vue 
sur la direction que doit pren­
dre ce processus. « Je suis d’a­
vis qu'il faut commencer par 
donner des équipements cultu­
rels, des lieux et des commo­
dités à nos créateurs. Une autre 
école de pensée voudrait d'a­
bord réunir une corporation de 
la culture de Portneuf. De 
toutes façons, si cette façon de 
procéder est choisie, je serai là 
pour appuyer le mouvement. » 
Vous pouvez y compter •

Komuiwm
NEUVILLE 1972

n
Far leur soutien continuel,

les gens de Portneuf ont permis 
à Potager Côté de grandir et de 
devenir un agent économique majeur 
et un important créateur d'emplois 
dans son milieu.

■fe

fotager Côté est fier de ses origines.
Sa réussite, c'est celle de toute 
une région. Le meilleur!



Un «pont rouge» pour éviter le péage...
PORTNEUFI

C’est possiblement sur le site historit^ue Déry à 
Pont-Rouge que se trouve le premier pont à 
péage de l’histoire du Québec, le pont Jacques- 
Cartier que le seigneur de Neuville fit construi­
re en 1768 pour assurer le prolongement du 
chemin des Diligences (aujourd'hui le chemin 
du Bois-de-l’Ail).

Quelques décennies plus 
tard, cette structure s’écroule, 
et on la remplace, vers 1804, 
par un pont à péage établi sur 
ies memes fondations. On 
construit meme une maison 
pour abriter la famille du gar­
dien-percepteur, les Dery. 1« 
pont fait partie des biens

classés historiques depuis 1984

l.e peage établi par un acte 
du parlement provincial en 
1800 se faisait en shilling ou de­
niers Il en coûtait un shilling et 
6 deniers pour «chaque carosse 
ou voiture à quatre roues tiré 
par deux chevaux ou autres

bêtes», quatre deniers et demi 
(environ septs cents) pour 
«chaque cheval, jument, mule 
mulet ou àne», deux deniers 
pour «chaque passant quelcon­
que à pied», un demi denier de 
plus pour une bete a cornes

Une trentaine d’annees plus 
lard, lassés de faire un detour 
et surtout de verser les pi'ages, 
les habitants du sud construi­
sent leur pont sur la Jacques- 
Cartier, un pont peint en rouge, 
d’où l’ongine du nom de la mu­
nicipalité Dt'puis, on lui a tou­
jours conservé sa teinte 
rouge'®

LES ENTREPRISES 
BENOiTDOLBEC&HLSINC.

Industrie de fabrication de contenants a 
légumes, palettes et caisses de toutes 
catégories en bois Cette industrie, qui se 

spécialise dans ce domaine, prend une expansion florissante et 
sa distribution couvre déjà la province de Québec
• Président M Benoit Dolbec • Représentante Sylvianc Dolbec
• Directeur général: Constant Dolbec • Contrôleur Renéfàagnon

LES PATATES BENOÎT DOLBK & FILS
Producteur de pommes de terre et distributeur en gros et ou detoil

44, route 354, Saint-Alban 
sortie 254 (autoroute 40) (418)268-8601

Les industries vetî-Pf ...
NOUVEAU CHARIOT ÉLÉVATEUR 

Vallée 4DA20TL

jm..

Conçu spécifique­
ment pour une ma­
nutention ultra-pro­
ductive dans les 
cours de séchage et 
préparation de bois.

f II' ' - nàà I •

-

La tragédie 
de Sl-Alban
En 1894. un déMstre 
naturel affligea les 
habitants de Salnt- 
Aiban Une rivière 
souterraine éclatant, 
un èboulis de terrain 
s'ensuivit.
ensevelissant quatre 
personnes Quatorze 
autres eurent la vie 
sauve de Justesse, fait 
quaiifie de miracle de 
sainte Anne S 
l'époque Depuis un 
monument rappelle ce 
fait marquant

USINE DE PONT-ROUGE
LE PLUS GRAND MANUFACTURIER 
DE MATÉRIAUX EN FIBRE DE BOIS

AU CANADA
• Carreaux et panneaux à plafonds
• Revêtements muraux
• Planches d'appui
• Isolants à toiture

Fiers de nos produits, sûrs de notre avenir

MANUFACTURIER 
DE SOUFFLEUSES A NEIGE

NOUVELLE REMORQUE 
Marque Temisko — Style B-Train

- -v- • •

Remorque routière 
pour transport de 
bois ultra-légére. 
Temisko: Industrie 
Vallée est déposi­
taire pour l’Est du 
Québec.

ADRIEN VOHLet FUSING. 
ATELIER DE MÉCANIQUE

ÉTABLI DEPUIS 1918, ADRIEN VOHL 
et FILS INC. SE SPÉCIALISE EN:

• SOUDURE DE TOUTES SORTES
• OUVRAGE GÉNÉRAL • USINAGE

EGALEMENT:
• VENDEUR ET MANUFACTURIER DE MACHINERIES ET 
OUTILLAGES INDUSTRIELS, FERRONNERIE ET PIECES 

DE TOUTES SORTES

IV

S

Les industries xæmTf IML

310, Principale, St-Aiban, cté Portneuf, Qué. GOA 3B0 
Téléphone: (418) 268-8955 — Fax.: (418) 268-5626

VbW.
ST-MARC-DES-CARRIERES 

(418) 268-3527
marque de commerce depoeee
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En 1990, le 
courant
franchira 
le fleuve

Dans l’esprit de bien des gens, 
les noms de Grondines et d’Hy* 
dro-Québec se retrouvent désor­
mais associés.
■ MIclwl CORBEIL

Du côté de Grondines, une vue des futurs pylônes.
Il peut en être difficile- le projet Radisson-Nicolet- 

ment autrement avec toute -des-Cantons (RNDC) dont 
la controverse qui a entouré les lignes à haute tension

ROLAND GINGRAS
BOUCHER 'dctail'

Spécialité: jambon fumé à l'ancienne
LIVRAISON GRATUITE

(418) 337-2228
AQATTf^lD abattagepourMDM I I win LES CULTIVATEURS 

1130, rang Notre-Dame 
Saint-Raymond

G0A4G0

PIECES DE CAMIONS MAINTENANT 
DISPONIBLES À NOS DEUX MAGASINS
FREINS

ROUES

TAMBOURS

VALVES

COMPRESSEURS

RACCORDS

BEARINGS

SEALS

ACCESSOIRES, etc.

ST-MAItC njTIfsT-wAYM's^iri

395, bout. Dussault
268-3548 1-800-463-3815

131.St-Jacques
337-2244

BASE LAC SEPT ILES
Voyages de chasse et pèche, 

transporteur

AVIATION 
PORTNEUF LIÉE

5773, Lac-Sepl-iles. 
St-Raymond, Clé Portneuf 

GOA 4G0
Renuignofiwnt*;

(418) 337-4314

I

Fromacerie
i

C’EST TOUT ÇA

Belle Creme 
Brie Cayer 
Le Calendes 
St-Honorè 
Camembert Le Rétro 
Bonne Mère

HAVARTI

Blubry s 
Le Baron 
Le Baron Roule

Havarti L/ayer 
Les Chèvres.
Les Bûches de Portneuf 
Maxi Chèvre 
Chèvre des Neiges 
Chèvre Cayer

LE BARON ROULÉ

Fabricant de fromages de spécialité

500. ST-ISlOORE, C.P 1090. ST-RAYMOND. CTE PORTNEUF 
CANANA GOA 4G0 — TELEPHONE; (418) 337-4287

franchiront le fleuve vers 
1990 à la hauteur de cette 
municipalité. Les pressions 
populaires ont forcé la so­
ciété d’Etat à réaliser une 
première mondiale, un pas­
sage sous l’eau de câbles à 
haut voltage.

En plus de la contesta­
tion. le projet pouvait diffici­
lement passer inaperçu par 
les investissements qu’il re­
quiert; la construction de 
deux pylônes principaux, 
hauts de 140 mètres et dis­
tants de 1,100 mètres, et 
leur démantèlement, lors­
que le lien sous-fluvial sera 
fiable, exigera $48 millions. 
Quant au tunnel sous le 
Saint-Laurent, Hydro inves­
tira $120 millions.

De quoi faire rêver les 
ingénieurs... et les camion­
neurs de la région. Les tra­
vaux amèneront le passage 
de nombre de poids lourds. 
Pour coordonner les acti­
vités sur ce chantier, la so­
ciété d’Etat a ouvert un 
quartier général à 
Grondines.

Mais la présence d'Hy- 
dro ne se limite pas au pro­
jet RNDC qui servira no­
tamment à vendre de 
l'électricité aux Américains. 
Cent quatre vingt-quinze ki­
lomètres de fils à 735 kV 
courent dans le nord de la 
municipalité régionale de 
comté de Portneuf où se 
trouvent également deux 
postes de transport et de ré­
partition et sept postes de 
distribution de l’électricité.

Quelque 120 kilomètres 
de lignes à 315 kV sont 
parmi les autres signes de la 
présence d’Hydro. Et c’est 
sans compter des 1.200 kilo­
mètres de fils pour la des­
serte des besoins locaux, ré­
seau qui aura été modernisé 
au coût de SU millions en­
tre 1987 et 1989

Germes de la 
contestation

Là où Hydro plante ses 
pylônes, il y plante souvent 
les germes de sa propre 
contestation. Au début des 
années 1970, son projet d’é­
riger un barrage sur la ri­
vière Jacques-Cartier pour 
une centrale à réserve pom­
pée a suscite la creation 
d’un comité de citoyens Le 
groupe a finalement obligé 
la société d’Etat à battre en

retraite avec son idee aes- 
tinée à fournir de l’énergie 
en période de pointe 
uniquement.

Le projet RNDC. lui. a 
suscité l’émergence de 
Contestension. Selon un de 
ses porte-parole, M. André 
Stainier, «c’est parce qu’Hy- 
dro a annoncé des choses, 
sans consulter et en disant 
que rien ne pouvait être 
changé, que la population 
s’est levé». Si Contestension 
n’a pas obtenu gain de cau­
se quant au déplacement 
vers Trois-Rivières des li­
gnes, il a réussi à obtenir 
suffisamment d’appuis pour 
forcer la réalisation d’un 
tunnel dont l’impact visuel 
sera moindre moindre que 
l’érection de pylônes.

Cependant, le phéno­
mène d’opposition a eu un 
impact moindre dans le 
comté de Portneuf. Une 
centaine de personnes ont 
bien adhéré à Contesten­
sion, mais seule la voix de 
Mme Micheline Beauche- 
min, une tisserande établie 
à Grondines, s’est fait en­
tendre dans le concert de 
protestations.

«Tout en notant que le 
mouvement a 
été nettement 
plus faible 
dans Portneuf 
que dans Lot- 
binière, U est 
apparu claire­
ment avec 
Contesten­
sion qu’Hy- 
dro a suscité André
des réaction STAINIER 
négatives par son attitude 
en matière d’information et 
de consultation», explique 
M. Stainier.

«Ce qui restera, au ni­
veau des régions, c’est que 
la population agncole sera 
cent fois plus méfiante que 
par la passé face à la société 
d’Etat. Une méfiance qui 
constitue un dynamisme 
pour ce qui est de 
s’organiser.

«D’autre part, ce qui a 
émergé de façon meissive, 
c’est la considération pour 
la vallée du Saint-Laurent. 
Elle a toujours été reconnue 
comme une valeur évidente, 
mais sans consequence 
concrète sur les décisions 
politiques. On a maintenant 
affirmé que c’est un domai­
ne intouchable et qui le 
restera »•
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FORD MERCURY

DALTON
STBAYMOND

CHEVROLET OLDSMOBILE

LOCAL: 337-2234
LIGNE WAHS: 1-800-463-3818

LOCAL: 337-6745 
DE QUÉBEC: 875-1878

NISSAN

ST-RAYMOND
Automobiles inc.

______ LOCAL: 337-4646
ligne QUÉBEC: 692-0119 
LIGNE WAHS: 1*800-463-3883

TAUX HORAIRE 
COMPÉTITIF 
Service personnalisé
7 GRANDES MARQUES

OUVERT LE SAMEDI

l

GM

GERMAIN AUTOMOBILES LTÉE

LOCAL: 337-2226 
DE QUÉBEC: 692-0975LOCAL: 337-2256 

DE QUÉBEC: 692-0903
FORD

MERCURY

PONTIAC • BUICK • GMC

PLYMOUTH CHRYSLER St-Raymond

SAUVAGEAU
PLYMOUTH-CHRYSLER LOCAL: 337-2204 

DE QUÉBEC: 692-1315LOCAL: 337-6777 
LIGNE QUEBEC: 692-4485 
LIGNE WATTS: 1-800-463-3881

TOYOTA

HYUNDAI

ST-RAYMOND

f



IPORTNEUF
L’agriculture dans Portneuf, ce n’est pas seule­

ment la pomme de terre. En plus d’ètre une impor­
tante région productrice de lait, et dont la qualité du 
bétail est reconnue, l’acériculture et l’élevage du 
porc sont en train de prendre de l’expansion.

àrmm Louif
CMAMPAOME
coMiborattoo

Malgré l'importance de 
la patate portneuvienne sur 
le marché québécois, il ne 
s’agit pas de la plus grosse 
production du comté Port- 
neuf compte 800 fermes fi­

chées, c’est-à-dire ayant 
plus de $3,000 de revenus. 
La moitié d’entre elles pro­
duisent du lait, alors qu’il y 
a une trentaine de produc­
teurs de pommes de terre.

ON CONSTRUIT 
PARTOUT

^cufOH> de mi££e4^ de tZué^ec
(leger tupp(é«n*nt pour plu* d« 40 miHos)

MAISONS 
MODÈLES 
À VISITER
• ÉvatuatKXi de votre projet 

sarrs frais
• Cfxjix de modèles et de 

plans

k.- k

i-1

LE MARQUIS
• Constructon supérieure 

aux normes
• CfXMx de terrains; Neufchâtel - 

Chariesbourg - Québec - 
Ancienne-Loretta, etc.

LE MANOIR
Nos cicnis ont bit notre Imputation pendant que nous construisions leur maison

LES CONSTRUCTIONS

bafiteo
2210, boul. Hamel (angle Du Vallon)

687-2553

Erable, porc, tomate, asperge blanche...

Le visage agricole de 
Portneuf en mutation
dont moins d’une dizaine 
sont de « gros » produc­
teurs. L’agriculture rap­
porte environ $70 millions à 
la région.
Des secteurs 
prometteurs

Dans le comté, cer­
taines productions bougent 
plus que d’autres. M. Ro­
méo Gauthier, conseiller du 
ministère de l’Agriculture, 
des Pêcheries et de l’Ali­
mentation au bureau local 
de Portneuf, identifie les 
érablières, l’élevage du porc 
et la culture du mais comme 
trois secteurs en 
mouvement.

« Depuis 1987, on 
compte de 80,000 à 100,000 
nouvelles entailles dans nos 
érablières. Soit dit en pas­
sant, cela ne représente pas 
une augmentation du volu­
me de production des éra­
bles déjà exploités, mais la 
mise en production de nou­
veaux arbres. Le dépérisse­
ment des érables est un 
phénomène bien réel. »

On retrouve d’ailleurs 
la plus grosse érablière du 
Québec dans la ZEC Batis- 
can-Neilson: 40,000 érables 
produisent en moyenne 
10,000 gallons de sirop. 
Tout près, un voisin vient de 
s’installer en mettant en ex­
ploitation 15,000 érables
Le porc arrive

Un autre des secteurs 
prometteurs pour la région

• s

^/ERS ^
La Compagnie de Papiers St-Raymond (1983) Inc. 

est heureuse de s’associer à ce cahier spécial 
sur la région de Portneuf.

Bonnes vacances et bon séjour à tous les 
visiteurs de la région!

LES PRODUCTIONS DES 800 
AGRICULTEURS DE PORTNEUF
Ces Chiffres proviennent du ministère de l’Agricutture, des 

Pêcheries et de l'Alimentation du Québec

Fourreg*
CétéalM

Production laitièro 
AcOrIculturo 

Viandi do Bouchorlo | 
Mais I 

Potits fruits I 
Volaillo I 

Pommât do torro | 
Elovago ovin | 
Aspergoralot |

Graphique, Le SOLEIL

Les chiffres indiquent le nombre d’agriculteurs qui cultivent 
le produit mentionné. Il est évident que la plupart des culti­
vateurs s’occupent de plusieurs cultures à la fois.

est l’élevage du porc. Les 
promesses arrivent toute­
fois avec une compagnie 
beauceronne, Nap Breton, 
qui se voit obligée de s’ins­
taller sur des terres port­
neuvienne, celles de la 
Beauce étant saturées en... 
fumier.

L’arrivée de M. Breton 
n’a pas été sans heurter 
quelques Portneuviens, qui 
voyaient d’un mauvais oeil 
la présence malodorante de 
ces bétes. La compagnie a 
tout de même installé, de­
puis trois ans, quelques éle­
vages à St-Alban, à Ste- 
Christine et au Lac-aux- 
Sables, de même qu’une 
meunerie. Roméo Gauthier 
mentionne que les installa­
tions de Nap Breton sont 
tout à fait conformes aux 
normes du ministère et mal­
gré les protestations des 
voisins de la compagnie, il 
voit l’arrivée de l’éleveur 
comme un plus pour la 
région.

Enfin, M. Gauthier 
parle de la culture de maïs 
sucré dans le coin de Neu­
ville. La réputation du blé 
d’inde portneuvien est telle 
que les distributeurs de 
Montréal viennent s’y 
approvisionner.

Il faut aussi mentionner 
que dans Portneuf, il y a 
quelques producteurs spé- 
cialisés.Ainsi, on y cultive 
l’asperge blanche. Il y a éga­
lement des élevages de vi­
son, pour la fourrure, et de 
bison, certains restaura­
teurs de Québec offrant cet­
te viande à leur clients.
Transformation

Il est difficile de dire 
combien d’emplois crée l’a­
griculture à Portneuf. Avec 
800 fermes, il y a à peu près 
autant d’emplois dans le

secteur primaire, mais on 
peut multiplier ce chiffre 
par quatre fois et même jus­
qu’à sept pour tenir compte 
des secteurs secondaire et 
tertiaire, estime Roméo 
Gauthier.

Pourtant, la situation 
pourrait s’améliorer. Alain 
Gauthier, acériculteur et re­
présentant de la région à 
l’UPA, déplore la quasi ab­
sence de l’industrie de 
transformation dans la ré­
gion. « On pourrait peut- 
être doubler le nombre 
d’emplois rattachés à l’agri­
culture si on transformait 
nos produits ici. »

Actuellement, il y a une 
fromagerie à St-Raymond, 
mais 95 pour 100 de la pro­
duction laitière est envoyée 
ailleurs dans la province. Il 
n’y a qu’une seule usine 
d’empaquetage de pommes 
de terre à St-Ubalde. Alors 
que les usines de «chips», 
par exemple, se retrouvent 
dans la région de Montréal.

M. Gauthier croit que 
s'il y a un secteur à déve­
lopper, c’est bien celui de la 
transformation des produits 
agricoles. Et il voit évidem­
ment d’un bon oeil le fait 
que le député du comté soit 
en même temps ministre de 
l’Agriculture.

« M. Pagé veut certaine­
ment laisser sa marque 
dans le comté, dit-il avec un 
petit sourire. Après tout, on 
étend probablement un peu 
plus d’asphalte dans le com­
té du ministre des Trans­
ports... » Et quels sont les 
projets qui séduiraient les 
producteurs? M. Gauthier 
répond, toujours avec ce 
petit sourire: « il y a peut- 
être déjà quelques dossiers 
sur la table de M. Pagé ». À 
surveiller.*



Un an et demi après l’ouverture du péniten­
cier de Donnacona, Pont-Rouge s’enorgueillit 
d’avoir attiré le plus grand nombre de travail­
leurs de rétablissement à sécurité maximale sur 
son territoire.
■ Isabelle JINCHEREAU

Autant Dunnacona a rate le 
l)ateau avec sa campaj^ne d»* 
ilevelopp<‘nient domiciliaire au­
près des 111) lonctionnaiies fé­
déraux, autant Pont-Kouge a 
léusM, sans offensive publici­
taire, à seduire IS nouvelles fa­
milles. C’est loin des $S7(),i)(M) 
verses dans les colfres de Don­
nacona i)ar le gouvernement le- 
deial, en guise de taxes et ser- 
vii'»*s Mais c'«'st mieux que les 
deux l'onstructions recoltees 
par sa voisine et l’est bon pour 
l’image Suilout lorque l’un des 
cadres de l’institution vient d’ê­
tre promu assi.stant-chef des 
pompiers volontaires de la ville

(^uel est le secret du maire 
de la ville, Marcel Bedard, en 
poste depuis I.') ans? I c dyna-

misine et l innovation Selon 
lui, la multitude de service im- 
(liantes au til des années a 
Pont-Kouge ainsi que le prix in 
teressant des quelques .'Î.'ÎO ler- 
lains acquis par la muni<'i|)alite 
a fait pencher la balance. Déjà, 
IGO d’entre eux abritent des ha 
bitations évaluées en moyenne 
à $7.5,i)t)0 et dont le proprietaire 
défraie entre $1,200 et $l,.'i00 
en taxes, le village ne compte 
que sept locataires embauché a 
l’etablissement carceial, com­
parativement a 2.1 pour 
Donnacona.

Ses équipements de loisir, 
qui grugent la plus grosse por­
tion du budget de $2,I(K),000, 
comprennent une aréna, une 
[liscine intérieure jumelée a un 
gymnase, quatre (bientôt six) 
terrains de tennis, de multiples

Pont-Rouge 
du nouveau

PORTNEUFI

parcs et meme un moulin et 
une maison amenages pour la 
culture On projette d'agrandir 
les deux ecoles jiuis de cons­
truire une bibliothèque, hn 
quatre ans, la population de la 
ville et de la paroisse a cru de 
12 pour 100.

l'n 1087, 70 nouvelles 
maisons ont ete erigees a Pont- 
Kouge contre 20 a Donnacona 
Mais celle-ci semble avoir tire 
une leçon au sujet de la specu­
lation faite sur .ses teiTrains 
dans le passe Ainsi, elle ne vise 
|)lus revevoir 100 familles mais 
elle met l’accent sur le dévelop- 
(renient d’une artere commer- 
nale et industrielle, la route 
1.18. Un projet [inve évalué a 
$l0,0tHj,(K)0
Cela vaut le coup si on

a SU profiter 
pénitencier

considéré que sur un budget de 
fonctionnement de $1.$.080,000 
en 1987-88 jioui le (xmitencier, 
$9,.‘»00,000 sont verv's en sa­
laire au ;it>0 emjiloves, (i.irmi 
lesquels on retrouve 12 femmes 
et une cinquantaine de (xm- 
ni'uviens !■)«' mi'me, bien que 
non chiffrables, les ai hats dans 
le milieu, de biens tels que les 
matenaux de const met ions (il 
reste $l,000,0(M) a investir en 
equipi'ments), la fourniture de 
pnxluits alimentaires et les s«>r- 
viccs (restauration, (X'rfection- 
nement a la commission s« olai- 
n* legionale laidivel, activités 
siH'iales du (X'iNonnel), «'«insti­
tuent un a[i)xirt ()r«H l«•ux Une 
centaine de fourniss«‘urs du ter­

ritoire y ir«iuvent d«’ja leur 
compte tandis que des de- 
(lenses de $47.S,0(K) ont «Kqa re­
jailli dans Portneul l'an passe

Selon M Kog«*r Matte, pre­
sident de rA.ss<K'iation de mar­
chands de l’Iace Doneiiil, a 
Donnacona, bien que le (leni- 
lencier ail créé un bon mar« he 
economique regional, il ne l,iut 
pas oublier que (ilusieiirs tra­
vailleurs se s«)nt établis a Que 
bec (Sainte K«)>, Cap-Kouge 
Ixiretteville et N'al B«'lair), situe 
juste a .10 minutes «le 
IXinnacona

Cap-Sanie. Neuville et 
.Saint-Augustin «ini aussi itMiie 
leur part du gateau •

STABILITÉ, SÉCURITÉ ET FIABILITÉ 

NOUS AVONS TOUT POUR VOUS PLAIRE!

/Nr£j?
VOYAGEi

F>lace Doneuil 
325, rue de I Eglise 
DONNACONA. Que 
G0A1T0
Tél (418)285 1220
UiSonlou' d ixi perniis du OuOtioc

4MTf

□UrVtAS & VOVER

l’riKiuL tour pl iiTdnutdcturipr 
(lt‘ ljl(K s bruts, piorrps à bâtisse* pt 
bordurps dt* trottoirs pn granitp.

910, rut* Print ipak*, Riviorp-à-Pierre 
Clé P«»rlneuf, QuébtH (.OA lAO-Tél.: (418) 121-2222 
ÜP QuébtH : (.94-9890 TékHopH*ur: (418) 121-204(.

DOMTAR
Donnacona, Qué.
Divisions:

Matériaux de construction 
Pâtes et papier journal

700 emplois.
%.
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Le premier nom de 
Portneuf: Hamshire
Peu de Portneuviens savent que leur territoire fut pour 
la première fois connu sous le nom de «Hamshire» qu’il 
porta pendant 48 ans de 1792 à 18^10. C’est avec l’acte 
d’Union qu’il prit le nom bien français de Portneuf.

.J ..à

Les «cageuX" en 1872 à la hauteur de Cap-Santé sur le fleuve, maniant un radeau de bols 
d'oeuvre

UNE PRESENCE 
DYNAMIQUE 

DANS 
PORTNEUF

Gamme complète de
• CHARGEURS
• EXCAVATRICES
• CHARGEUSESÀ 

GRAPPIN
Grâce a la collaboration et au savoir faire de nos employés, la renommée 
de nos produits a conquis l'Ontario le Nouveau Brunswick, la 
Nouvelle Ecosse et les Etats Unis Nous sommes fiers de contribuer au 
succès economiqiie de la région de Portneuf

LES ÉQUIPEMENTS HARDY INC.
100, rue St-Arthur, Portneuf-Station, Que. GOA 1Z0

(418) 286-6621

l 'histoire moderne du 
comté débute en lfi;{7, sous 
le régime français Une pre­
mière seigneurie fut alors

■ René BELLEMARE
collaboration spéciale

concédée par le roi aux 
Dames Hospitalières de 
Québec sur le territoire des 
Cirondines. à la limite sud- 
ouest du comté actuel de 
Portneuf qui. sur .S.*) kilomè­
tres. longe le fleuve jusqu'à 
St-Augustin. partie prenan­
te de l'agglomération urbai­
ne de Quebec

Kapidement et sur tout 
le littoral du fleuve seront 
érigées d'autres seigneu­
ries: Oc'schambauli (16'tO). 
Portneuf (l(i47). .lacques- 
-Cartier (Ifitîi), helair 
(1872) et Neuville (Ifif).'!) 
l es dermeres seigneuries 
concédées par l'Intendant 
de la Nouvelle-France se­
ront situées au nord du 
comte l'une, en 17 tl, Pour 
g louis s'étendra au nord 
de Neuville, l'autre en I7r>;{. 
Perthuis sera située dans le 
prolongement de Portneuf 

le peuplement des sei­
gneuries va se faire lente­
ment et difficilement D'a­
bord. jusqu'en Mîti.'l. il 
n'existe pas vraiment de po­
litique de peuplement en 
Nouvelle-France car la corn-

f «

Les gens en mouvement de Portneuf,

ŒSONT 
PLUS DE 60 000 

MEMBRES ACTIFS 
DANS 21 CAISSES 

POPULAIRES

LES CAISSES rorULAIRES DESIARDINS 
DU COMTÉ DE PORTNEUF

pagnie des Cent-Associés, 
chargée de la colonisation 
est beaucoup plus préoccu­
pée à s'enrichir par le com­
merce des fourrures qu’a 
établir des colons. L'inten­
dant .lean Talon fut le pre­
mier à promouvoir un déve 
loppement intégral de la 
Nouvelle-France visant le 
peuplement, l'industrialisa­
tion et le commerce
Le comté de 
Hamshire

Jusqu'en 1683, les sei­
gneuries du comté de Port­
neuf -sont pratiquement in­
habitées à cause de ta 
difficulté à recruter des co­
lons et du danger de la pré­
sence des Iroquois qui fai­
saient des incursions 
frequentes dans la région

Sous le régime anglais, 
le territoire de la Nouvelle- 
France sera divisé en 

comtés en 1792 pour des 
fins strictement électorales 
C’est ainsi que. sur des 
vieilles cartes, le comté por­
tera le nom de «Hamshire» 
Mais en 1840. avec l’acte 
d’Union, il prendra le nom 
français de Portneuf qu’il a 
conserve jusqu'à nos jours

Au milieu du XIXe 
siecle, le comté de Portneuf 
est en pleine expansion, la 
population s'accroit et de 
nouvelles paroisses surgis­
sent du démembrement de 
certaines seigneuries; ce 
sera le cas de St-Basile. 
Pont-Rouge et St-Raymond.

Chaque village dans le 
comté a .son caractère pro­
pre et ses vieilles familles 
fondatrices. Mais la vie. a 
cette époque, se déroule 
dans le même cadre à la 
grandeur du comté

l.es paysans occupent 
les rangs et s'adonnent à l'a 
gnculture Les artisans se 
regroupent dans le village 
pour offrir leurs services, 
c est ainsi qu'on retrouve 
dans chaque village le ma­
gasin general, la boulange­
rie. la forge, la cordonnerie, 
le moulin à farine, la 
beurrerie

I-a vie sociale s'articule 
autour de l’église L’in­
fluence du curé, homme 
instruit, les nombreuses 
fêtes religieuses et les diffé­
rentes associations religieu­
ses rapprocheront les habi­
tants Des écoles, déjà 
présentés dans le village, 
s’ouvriront dans les rang.s 
pour dispen.ser l'instruction 
aux jeunes.

Dans le comté de Port­
neuf. on compte un bon

nombre de navigateurs car 
la navigation e.st le principal 
moyen de transport entre 
les villages le long du fleuve 
et la ville de Quebec. De 
plus, le dimanche le bateau 
«TF.toile» organise des croi­
sières entre le comté de 
Portneuf et Ste-Anne de 
Beaupré. C’était la un loisir 
fort apprécié par les colons

l'biver, les villages de 
la rive nord et de la rive sud 
du fleuve St-I.aurent .sont 
réunis par des ponts de gla­
ce Ainsi les colons peuvent 
faire le commerce et visiter 
leurs vis-a-vis de Ixrtbiniere 
L’hiver, c’est également la 
période ou de nombreux 
cultivateurs et fils de culti­
vateurs. moins occupes à la 
ferme, s’engagent dans les 
chantiers pour faire la 
«drave»

A l'aube du XXe siecle. 
l'industrialisation donnera 
un nouvel essor au (omté 
Donnacona naîtra a la suite 
de l'implantation de la Don­
nacona Paper (aujourd’hui 
la Domtar) vers 191,6. A 
St-Marc-des-Carrières, éri­
gée en 1901. une activité fé­
brile régné dans les car­
rières locales qui 
deviendront une industrie 
importante. Meme chose a 
Rivdère-a-Pierre, A St-Marc. 
nous retrouvons de la pierre 
à chaux qui a servi de maté­
riau principal dans la cons­
truction du Parlement de 
Québec, des édifices de la 
banque de Montréal et de 
nombreuses églises cons­
truites au debut du XXe 
siecle A Rivière-à-Pierre. 
on exploite de la pierre de 
granit de qualité supérieure 
qui sera largement 
exp<»rtée

Des mines
A Montauban. jusqu'à 

195.6 environ, un important 
gisement minier sera ex­
ploité- fer, plomb, zinc, or et 
autres métaux s’y trouvent 
en grande quantité Depuis 
cinq ans. cette mine a été 
rouverte par la compagnie 
Muscocho

Portneut regorge de 
sites et de monuments his­
toriques intéressants. Par 
exemple, la rue du Vieux- 
chemin. a Cap-Santé, a été 

déclarée par le Globe and 
Mail de Toronto, une des 
vingts plus belles rues au 
Canada il y a quatre ans •

■ Diplômé en histoire, 
l’auteur est enseignant a 
Donnacona.
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Le Service de l’Education 
des adultes de la Commission 

scolaire régionale Tardivel

★

UNE REPONSE 
AUX BESOINS DE FORMATION

i POUR LES ENTREPRISES DE PORTNEUF

Programme de Formation sur Mesure 
en Etablissement

Programme de Formation sur Mesure 
autofinancée

POUR LES ADULTES DE PORTNEUF

PROGRAMMES DE
Programme de perfectionnement et de 
recyclage de la main-d’oeuvre
Programme de formation profession­
nelle à temps partiel
Programme de formation profession­
nelle à temps plein:

— Pâtes et papier-operation 
(Ouvrier-papetier)

— Mécanique d’automobiles
— Assistance aux personnes a 

domicile
— Cuisine d’établissement 
— Les Services de la restauration 
— Boucherie-charcuterie
— Secrétariat, application 

d’opérations bureautiques

FORMATION:
• Programme de formation générale en 

vue de l’obtention du diplôme de Se­
condaire V

• Programme de formation pour mieux 
lire, écrire et compter (alphabétisation)

• Programme de formation en Éducation 
Populaire et Animation Communautaire

• Programme d’Inseriion a la Vie Com­
munautaire

• Programme Transition Travail

• Programme Formation Préparatoire à 
l’Emploi

• Programme Jeunes Volontaires

SUPPORTAGES 
DIFFÉRENTS PROGRAMMES

• Accueil et reference
• Accueil et reference pour les personnes 

adultes nandicapees
• Evaluation des dossiers

POUR PLUS D’INFORMATIONS
SERVICE DE L EDUCATION DES ADULTES:
285-2600
ZENITH 95390 (pour la région de Portneuf)

commission 
scolaire
régionale 
tardivel

310, de l’Église, Donnacona GOA 1T0

I
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HOTEL'MOTEL
CLAIRE-FONTAINE

840, ROUTE 365, ST-RAYMOND
BUREAU (418) 337-2879 MOTEL (418) 337-2207

nZUMUYEA
saint-augusun,
UNE RÉUSSITE!
Depuis 7 ans, la bofire réputation de Piz/a 
Rallye n a cesse de grandir Claude, le 
directeur enécutif tou|Ourê dans sa cuisine ' 
au« heures de pomte vous mvite à goûter les 
spécialités du meiiipur reslai.ianl a la ronde

tiùuœM cui me*uc 
LE POULET

tendre et croustillant, apprécié de tous'

e Service de livraison 
de 16h à la fermeture

e Restaurant licencié

Ça bouge chez

PIZZA RALLYE
334. route 138, Saint-Augustin 878-3634

théâtre

Neuville

^ENEZ CROQUER 
DANS NOTRE ÉTÉ

du
lu jaui au 3ôepL

Chars usagés 
Used cars

Vaux mieux en 
pleurer... qu’en 
rire

La tournée 
Juste pour rire

Manoir de Neuville
UNE HALTE FAMILIALE DE CHOIX.
Sur le chemin du M. à l'c 
tree de Pormeut un s/m 
pathiQue manoir vous ' 
attend Vous y trouye/ . 
gite et couvert de ' 
qualité Dans le calme ' 
dun lieu raftiné. pro- 
titey de l'accueil cho 
leureux des Uerripiay 
gui. herernent vous et 
trent hebergemeni cor k 
tapie ef bonne chère

e Recephons de tous genres 
e Salle à manger 
e Brunch le dimanche 
e Chambre et pension 

(voconces-detente)
• Ouvert a l'onnee

r

' lit SI
- °-H

469, ROUTE 138, NEUVILLE —876-2424

ii
__JSJJ La PortneuvieniH: 
JP JP JP Société mutuelk 
PPPPPP d'assurance cénérale 
Pk()MlTlT.I

2S7. boulevard Centenaire 
C P 220. Saint-Basile. Portneul 
(Québec) GOA ÎGO 
(418) )2<)-3330

ASSURANCES
Automobile Commerciale
Résidentielle Agricole

REPRÉSENTANTS
J Philippe Bourque Wilfrid Cloutier

ST MARC DES-CARRIERES ANCIENNE LORETTE
268-3541 872-2430

Magella Cantin Fabien Tessier
PONT ROUGE SAINT-THURIBE

873-4330 339-2455
Jacques Beaulieu Lise Germain

NEUVILLE SAINT-UBALDE
876-3010 277-2633

^ Claude Frenette. ST RAYMOND, 337-2002

^ Jk <MUfi(^eax tf tnmt^

O’KEEFE V
NEUVILLE OUEST 
MANOIR DE NEUVILLE 
GRAND TRIANON 
STRUCTURA 
CARAVAN CARON
TÔLE GAUFRÉE

Dés le 16 juin
OUVERTURE OU NOUVEAU 
PIANO-BAR “LA OÉTENTE"

En vedette: Michel BURTON

CôHMCCMiÂÙHeetdétetUe.

• 25 UNITÉS DE MOTEL 
e SALLE A MANGER
• SALLE POUR MINI-CONGRÈS ou 

SÉMINAIRE (jusqu'à 60 pers )

876-2993 -K..-

HOTEL MOTEL 
de la

COLLINE
DUIetech -Ô

MWI MAOAjMif LA 9Mm. OMC Oâ—MiLi HO? COLIMC
OAANOTMfATRI WakANTMlArAf »AtAlt MOWTCAUC tAiLl 
AIMAT AOVOMAW MAT luMAIIAIICMCt Awovno AAUnCPAirrt 
AfACIATlOW M fAAia OC MAVCI CN CUO OM A«tl OU OitUT

105, Grande Ligne, St-Raymond, Cté Portneuf GOA 4G0

(418) 337-6734

Rivière- 
â’Pierre 
puis la forêt
141 route qui mène a 
Rivière-à-Fierre est 
un magnifique corri­
dor de montagnes 
verdoyantes.

Une route qui dé­
bouche d'ailleurs sur 
la réserve faunique de 
Portneuf. 4 kilomè­
tres dépassé le villa­
ge Si le vert encercle 
le village, d'autres 
tons sont aussi des 
caractéristiques de 
l'endroit: il y a d'im­
portantes carrières de 
granit dans ce coin, 
dont la variété de 
teintes est réputée 
D'ailleurs, l'égiise et 
la croix sont fabri­
quées en granit •

Fromages
fins
l4i fromagerie Layer, 
de Saint-Raymond, 
s'est spécialisée dans 
la fabrication de fro­
mages fins.

Pour ce faire, elle a 
obtenu deux licences 
de fabrication : le Ha- 
varti du Danemark et 
le fromage bleu fran­
çais. Cayer est une 
des rares entreprises 
de transformation des 
produits agricoles de 
la région. File em­
ploie actuellement .'LS 
personnes.

I.'entreprise a de 
plus annoncé un pro­
jet d'investissement 
de $1,000,000 pour 
construire un bati­
ment de 9,0(K» pieds 
carrés, qui permettra 
d’augmenter la pro­
duction des fromages 
à pâte molle, du Fêta 
et du Havarti. Cet in­
vestissement créera 
quatorze emplois •



PORTNEUFI
Clôture de la semaine des municipalités à St-Basile

C’est dimanche à Saint-Basile que sera clôturée 
la «Semaine des municipalités portneusiennes», 
une première initiative du genre prise par la MRC 
de Portneuf pour sensibiliser la population régio­
nale à la richesse de son patrimoine collectif.

Une fête foraine et une exposition <^Ar^ Portneuf» 
souligneront cet événement, en presence du prefet 
Paul-Eugène Drolet, du député fédéral Marc Fer- 
land et du député-ministre de l’Agnculture du Que­
bec Michel Pagé •

fT' ~

Un relais sans pareil, 
aux Grondines, dans le 
beau pays de Portneuf

Le Vieux Moulin 
des Grondines

1672 cuisine québécoise traditionnelle

^ manger sympiathique, installée dans un vieux moulin à farine seigneurial datant de 
moderne^ pittoresque et paisible qui vous fera oublier la trépidation de la vie

................. I . ........... I. I 11 I .fi' iff ......................

Un escalier à saumon

• Réceptions pour groupes

• Terrasse accueillante
**te*cu ùffUaue...

Ayant t'arrivée de la papeterie à Donnacona, on pouvait 
pécher le saumon dans la Jacques-Cartier Toutefois, les 
installations industrielles et le flottage du bois ont rendu 
impossible la remontée de la rivière et chassé l'espece. La 
Corporation de la restauration de la Jacques-Cartier a vu à 
l'affaire. En 1985, une passe migratoire a été Installée pour 
permettre au saumon de remonter vers son lieu de 
naissance, où il a l'habitude d'aller frayer.

• Musique traditionnelle les 
samedis et dimanches

Possibilités d’hébergement

Mets préparés selon les recettes locales et dans leur saveur 
d origine Un prêt aperçu Ai merxi. pour vous mettre en appétit 
La soupe aux pois et aux légumes à la façon de Portneuf • Le 
ragout de boulenes avec pam de ménage • La fricassée de 
lamtlle • Les feves au lard à l'anciertne • Les crêpes avec sirop 
d érable de la region • etc Le tout accompagné de bons vins
Au»tl i It carte. autrm% choit quo nourritun du terroir.

770, RUE DU MOULIN OUEST (anc.routea). grondines - Ré».; (aib) 268-8322

Une aventure inoubliable au

Au coeur de la réserve des Laurentides. 
découvrez un territoire de pêche excep­
tionnel, pourvu d’équipements modernes 
et sécuritaires.

• Accueil à l'Hydrobase Dion. Petit-Batiscan 
sur la Zec Batiscan-Neilson.

• Transport en hydravion pour le secteur 
Laurentides, à partir de 7 heures

Accessibles uniquement par hydravion, 
en 15 minutes à partir de l'hydrobase dil 
Petit-Batiscan. les nombreux lacs de la 
région offrent des paysages à faire rêver 
et regorgent de truites mouchetées 
vigoureuses.

• Le forfait comprend le transport en hydravion et 
toutes les commodités nécessaires à un séjour 
inoubliable

Le secteur possède un réseau déjà bien 
structuré pour la villégiature, le tourisme, 
les sports tels la pêche et la chasse, et 
les activités récréatives... une richesse 
exceptionnelle du Grand-Portneuf.

L'utilisateu.’’ doit apporter: permis de pèche ou 
de chasse, équipement de pêche ou de 
chasse, nourriture et, dans le cas d'un séjour 
prolongé, nécessaire de camping

La Chambre 
de commerce de 
Saint-Raymond 
vous y invite!

FORFAITS
JOURNEE DE PECHE 
Entre 7h et 19h 
170' par personne 

(groupe de 3)

SEJOUR 24 HEURES 
Entre 12het 12h 
177' par personne 

(groupe de 3)

SEJOUR 24 HEURES 
SUPPLEMENTAIRES
90' par personne 

(groupe de 3)

POUR RESERVER:
hîî [is®''''3|ions doivent être effectuées a la Direction des communications du ministère (division 
des reservations), aux numéros de telephone suivants: 1-800-462-5349
Region immediate de Quebec: Extérieur de Quebec:
890-5349 (sans frais) 1(418) 890-5349 (avec trais)

I

Information 
et réservations 
quotidiennes:

1 (418)337-2900
ro
«4
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Avant et 
après
Avant qu’il ne soit ré­
nove, le moulin de la 
Chevrotiere, construit

y iV

'iiï i 11 J 1

CABANE A SUCRE
COMMERCIALE

PEUT ACCUEILLIR JUSQU À 250 PERSONNES
• Réceptions de tous genres
• Party de homard, épluchettes de blé d’Inde...
• Accordéoniste sur place

Réservations:
2449, bout. Fossambault, Ste-Catherine de Portneuf 

léi.; 875-2842 Ernest Martel

en 1802 près de la ri­
vière du même nom à 
Deschambault, pré­
sentait cet aspect (à 
gauche): une véri­
table ruine. On a re­
constitué tout un 
complexe préindus­
triel avec un ensem­
ble de bâtiments res­
taurés Une visite 
guidée est possible 
durant l'été •

Le petit château 
de Deschambault

>1

• Pour un pique-nique en famille 
ou pour une journée de camping

• Profitez de notre magnifique 
piscine, la plus grande à Quebec

St-Raymond 
de Portneuf

337-2744

CAMP OASIS 
NOTRE-DAME

Possibilité de séjours 
d’une semaine pour les 

garçons et filles de 6 à 10 
ans, du 27 au 31 juillet et 

du 17 au 21 août.
Pour information:

651-4521
y

if

Un relais de qualité, tout comme 
si vous vous retrouviez chez vos 
grœds parents en visite
• Luxe, contort, é/egonce
• Cuisine trois tourchettes Ou 

ministère de l'Hôtellerie du 
Quebec

• 6 chambres très confortables
• Terrasse pour les invites
• Pisane. tennis, badminton
• Nombreux sites historiques a

visiter
106, rue Saint-Laurent, 

Deschambault, Quebec GOA ISO

(418)286-6958

Cet été... 
laissez-vous 

tenter!

RNG
Rr

/WW

CENTRE PLEIN AIR EN 
PLEINE EXPANSION

Sur le site du Théâtre La Pomme

Vos hôtes
Jacinthe et Michel Poirier

INFORMATION: 876-2973
— Nouveaux terrains aux 

campeurs saisonniers 
632, Route 365 nord, sortie 281 
Neuville. Quebec GOA 2R0

CAMPING 
LAC-AUX-SABLES enr.

200, Ste-Marie, Lac-aux-Sables
(418) 336-2488

Exemple de nos tarifs

EMPLACEMENT 
DECAMPING
Tant â partir de 
10* par jour sans service

’ RESTAURANT 
’ TERRASSE
' location DE CABINES 

CHALETS CANOTS 
ROULOTTES 

' PROGRAMMATION 
O ACTIVITES SPECIALES 
TOUT L ETE

^ 363 rxxd sorfe

FESTIVAL DU LIN
St-Léonard 
de Portneuf

27-28 AOUT
t^

‘A*.
Commandite Brassene Labatt

Démonstration des étapes du lin 
Tournoi de pétanque — Cala musical 
Souper en plein air — Spectacle

Information: (418) 337-7636 le soir seulement

LE FESTIVAL DE LA

GROSSE BUCHE
Cette année, 

Saint-Raymond de 
Portneuf célébrera son 

12e festival annuel 
de la Grosse Bûche 
les 15,16 et 17 juillet 

— sous le thème "De Bûche en bûche"
Trois jours de réjouissances au cours desquels une multitude d activites 
le,onttepla,s„despMtsa9ran* . ,4,873°“”“"

«

AU PROGRAMME: musique canadienne, haltérophilie, coupeurs de bois nais
i "If ‘='’«^aux. concours de serveurs sérveuses Muqufà^ œ?de 

spiectacle de chansonniers, etc auuque a la coroe.

SUR^L^SITE bistro restaurant d ordre exposa,on d art,san'a.
ENTREE GRATUITE Bienvenue A tous!

Cours en 
ébénisterie

L’atelier-école en 
ébénisterie d’art amé­
nagé depuis deux ans 
dans le moulin de La 
Chevrotière à Des­
chambault est certe le 
mieux outillé de la ré­
gion, affirme Jean- 
Pierre Thibault, pro­
fesseur en
ébénisterie.

Le Cegep de Li- 
moilou y dispense un 
cours hautement spé­
cialisé à des adultes, 
en collaboration avec 
le Centre de forma­
tion et de consultation 
en métiers d’art. Ac­
tuellement. l’atelier 
attire des élèves 
adultes provenant de 
tous les coins du Qué­
bec. pendant 32 
semaines.

L’utilisation du 
moulin pour cette for­
mation. depuis deux 
ans, revêt un carac­
tère culturel et ap­
porte aussi une certai­
ne vitalité à la vie 
économique du 
milieu

Un trou
Sur un kilomètre, 

la grotte de Saint-Ca­
simir, près de Saint- 
Marc-des-Carrières, 
prend toute son ex­
pansion. Elle est la 
deuxième en impor­
tance au Québec. Son 
emplacement anony­
me la protège pour 
l’instant des foules de 
touristes Mais elle 
fait la joie des spéléo­
logues amateurs. 
Pour certains, l’expe- 
rience du noir total, 
quand les lampes 
électriques s’étei­
gnent, représente la 
finalité de l’exercice 
Le club de spéléologie 
« Les Cascatelles », 
logé à la base de plein 
air 4-Saisons, au Lac- 
Sergent. organise des 
\nsites guidées •



rrr -^.arr '"‘ipiL»'. w^r'

Les Chaumières Portneuviennes
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Vous recevoir est un privilege, 
c'est avec chaleur et fierté que 
nous vous accueillons à l’une 
ou l'autre de nos Chaumières

Decor et confort s'allient afin de 
créer une ambiance de d^nte 
et de quiétude pour un séjour 
des plus agréables

.,Bov

^ f.

n»’

A notre table, une excellente 
sélection de mets bien mijotés 
vous fera découvrir les délices 
de notre fine cuisine.

Violer

Salles de réunions, petits salons 
conférences ou salles à dîner 
privées sont disponibles pour 
vos dîners d'affaires, séminaires 
ou réceptions

i i SEJOUR BIEN MIJOTÉ”
Hébergement avec traitement 
digne d un seigneur CôtOiiez le 
pammoine portneuLCHS tout en 
respirant l'air vivifiant et profitez 
des attraits pittoresques des 
environs

Pique-niques champêtres soupers 
romantiques, randonnées a 
bicyclette marches d amoureux 
l liez au rythme d antan un retour

dans le temps, pour faire place au 
tumulte et a la routine du présent

Chemin du Roy. vieux 
presbytère, cap Lauzon. ferme 
expérimentale, magasin général 
et la cueillette de fruits Après les 
activtés place au romantisme 
autour d'un terre pua d'un 
repas ou nous sommes aux 
petits soira pour vous

7 ÇOO parpm , ,
* O ou simple dimanctie au mercredi
85^ ore ^ple Koieé

IZ750 par pen . ,
O i OCX double dimanche au me-yedi
£IZOO parpen _ . .

occ double

Le tout incluant hebergernerit, 
déjeuners et soupers

ÏF-ïïit.' '-I"

Séer dCc
C^tcc CUtHOHCC

Il nous fera plaisir d’accorder un

RABAIS DE 10% 
SUR LE FORFAIT
valide Jusqu’au 30 novembre 88
Die^aaiUMétieUetque pique r*tue* choevétm voile

”énns iqnalenniièrt plofietff «r dt néceud^tufiptémeni

»=>Trrr



IPORTNEUF PORTNEUFI

patrimoine religieux et artistique diversifié Pays de sculpteurs.

I P nntrim<iinp Hp la rptrinn dp Portneuf moine ormément de con.sener les ge, un lieu historique confié à la Le recyclage de fonctions bardeaux et lucarnes doubles
Saint-Kaymond est le lieu de 

naissance du célèbre sculpteur

Kn parcourant l'histoire de 
Portneuf, on perçoit mieux l’en- 
Ihousiasme de Marthe I a* 
combe et de la directrice du 
Conseil cnilturcl de Portneuf.
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COMPAGNIE EN PROGRESSION RAPIDE, COGENEUF INC. CONTRIBUE FORTEMENT
À L'ESSOR ÉCONOMIOUE DU COMTÉ DE PORTNEUF.

DES PRODUITS DE QUALITÉ, UN SERVICE HORS PAIR, UN PERSONNEL FIER 
ET UN PROGRAMME DE MARKETING ORIENTÉ VERS LES BESOINS DE LA 

CLIENTÈLE ONT FAIT LA RENOMMÉE DE COGENEUF INC

SES DIVISIONS ET FILIALES

SERVICE + QUALITE

VI
LES CARRIÈRES CALCO

UNE DIVISION DE COGENEUF INC
595. bout. Dussault. C.P. 248 

St-Marc-des-Carrières 
Que. GOA 4B0 
(418) 268-3584

LES CARRIÈRES CALCO fabrique:
Plus de 25 çranuloinetnes differentes de pierres concassées;

— Le grit antidérapant disponible en vrac et en sacs de plastique 
de 20 kg;

-.1 pierre à chaux ' Calco” reconnue depuis plus d’un demi- 
siecle pour la fine qualité de sa moulure et pour son pouvoir 
neutralisant eleve Disponible en vrac et en sacs de papier de 
40 kg, aussi en sacs de plastique de 20 kg;

— De la pierre granulaire servant a la preparation de moulees 
pour animaux;

— De la pierre spéciale pour jeux de croquet et de tennis

TRUnSPORT ST-fflRRC INC

595. boul Dussault. C P. 248, St-Marc-des-Carrieres 
Que. GOA 4B0 (418) 268-3501

TRANSPORT ST-MARC INÇ. assure la livraison de 
tous les produits des CARRIERES CALCO.
Transport des produits en vrac par remorques pneu­
matiques. par camions remorques et par trains 
routiers de 34 tonnes de capacité, par semi-remor­
ques a bascules et par camions 10 roues.
Transport des produits en sacs par camions, remor­
ques avec plates-formes ouvertes ou fermées

Séton
St-narc

UNC DIVISION 0€ COOtNIur INC

595, boul Dussault
C.P 308, St-Marc-des Carriéres
Qué. GOA 480 (418) 268-3501

Béton prépare de qualité vérifiée 
et contrôlée;
16 bétonnières à votre service; 
Personnel hautement spécialisé;
Plans de béton à St-Marc-des-Carrières 
et a St-Raymond.

Carrières
Frontenac inc.

284, route Gravel 
Neuville (Québec) 
GOA 2R0 
(418) 876-2978

LES CARRIÈRES FRONTENAC INC. 
est en mesure d’offrir aux gens du 
comte de Portneuf de la pierre con­
cassée, du gravier concassé, ainsi 
que du sable.

UN GROUPE SOLIDE!


